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Introduction 
 

Après les indépendances obtenues au bout de nombreux sacrifices dans les années 60, les pays 

africains ont pour souci primordial l’unité nationale. La politique de développement des pays 

étaient axée sur  un système dit de « centralisation » ou toutes les décisions politiques, 

administratives et financières venaient du sommet c'est-à-dire des instances supérieures du pays. 

Les populations subissaient toutes les décisions prises car elles n’aspiraient guère à leurs besoins 

primordiaux.    

Au fil des temps, ces Etats se rendaient compte des limites de ce système car tous les services 

aux populations n’appartenaient qu’à l’Etat. Ces services très énormes n’émanaient pas des 

besoins fondamentaux des peuples. Ainsi, les efforts consentis vouaient à l’échec car la base 

n’avait pas été consultée sur ses propres besoins.  Plusieurs événements se sont déroulés pour 

montrer les faiblesses de ce système hérité de l’ère colonial : 

 dans les années 80, les crises des finances publiques ont suscité les programmes 

d’ajustement structurel imposés par les instances financières internationales, 

 dans les années 90 c’est l’aspiration à la démocratie ou la plupart des états adoptent le 

système de  gouvernement du peuple, par le peuple et pour le peuple.   

 

Au regard de cette situation qui ne favorise pas à l’économie nationale et partant, à 

l’épanouissement des populations, certains pays africains en particulier le Tchad, a entrepris une 

politique de désengagement de certains de ses pouvoirs. La politique de décentralisation offre 

une mise en place progressive des collectivités territoriales en leur dotant des responsabilités 

locales notamment par le pouvoir de planification locale, la gestion des infrastructures socio 

économiques bref un développement venant de la base et pour la base. Des textes officiels ont 

été élaborés pour donner le caractère juridique de cette nouvelle politique. 

Le processus d’élaboration d’un plan de développement local s’inscrit donc dans cette nouvelle 

approche de l’Etat tchadien. Le souci d’avoir une vision commune, d’assurer un développement 

durable émanant de la base, d’assurer une gestion rationnelle et transparente de ses propres 

ressources au niveau du canton, ont suscité la population du canton Kado a sollicité le 

financement de l’U.E à travers la composante 1 e du PADL-II et l’appui d’ATURAD dans 

l’accompagnement de l’élaboration de leur PDL. 

La démarche adoptée a été participative étant donné que c’est la population elle-même qui a émis 

le vœu de se doter d’un PDL. Le document de référence utilisé par l’organisme d’appui à été le 

Guide harmonisé de PDL adopté pendant l’atelier national de validation le 17/01/2013. Dans la 

répartition géographique, ATURAD a tenu compte du découpage traditionnel  déjà établi par la 

population pour la gestion du canton. Il s’agit du regroupement de village en 3 grappes ; Borota  

Sud, Goungour au centre et Goz Banate au Nord. 

L’élaboration du PDL du canton Kado a suivi cinq(5) phases et vingt(20) phases. Des outils 

adaptés ont été utilisés à chaque étape. Pendant la  première phase de préparation, ATURAD a 

pris contact avec les autorités administratives et traditionnelles (chef de canton, chefs de 

villages).  A l’issue de ces rencontres, il a été arrêté la date du 3/03/2013   pour l’organisation 
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d’un atelier cantonal d’information et de sensibilisation.  Le chef de canton a envoyé des billets 

aux différents  chefs de village. Ensuite, une vaste campagne d’information et de sensibilisation 

sur l’intérêt de disposer un PDL a été menée au niveau des trois grappes de village. Chaque 

village a choisi deux de leurs  représentants (un homme et une femme) devant prendre part aux 

différentes AG au niveau de grappes de village. Pendant l’AG d’information et de sensibilisation 

organisée à Borotha le 3/03/  2013, L’atelier cantonal de lancement du processus a été tenu à 

Borota en date du 5/03/2013 ; ce qui a permis de jeter les bases du processus notamment par 

l’installation de toutes les structures, le programme de tout le processus retenu par les 

participants. Les structures locales que sont l’ADC, CCD, CR/PDL et les ALC ont été 

constituées pour conduire les activités du processus de planification. Le choix des candidats  a 

été consensuel suivant les critères prédéfinis par l’OCL qui a facilité l’atelier. La répartition de 

ces structures selon les grappes de village se présente comme suit : 

Tableau N 01: Répartition des structures pour l’élaboration du PDL du canton Kado 

Grappe de 

village 

ADC CCD ALC CRPDL 

Hoes Fem Total Hoes Fem Total Hoes Fems Total  

Borota 2 2 4 1 0 1 2 1 3 2 

Goungour 2 2 4 1 1 4 2 1 3 2 

Goz Banate 2 3 5 0 1 4 2 1 3 2 

TOTAL 6 6 13 2 2 4 6 3 9 6 

 

Au total, les structures mises en place sont constituées de 32 personnes dont 11 femmes. Enfin, il 

a été organisé une formation à l’endroit des animateurs. Cette formation a porté sur les thèmes 

planification locale (démarche, outils), animation rurale etc. 

La seconde  phase qui a été consacrée au DPC a visé essentiellement à collecter, traiter et 

analyser les données de base  devant  servir et  assurer une planification locale efficace. Après la 

réalisation de l’étude de milieu, un diagnostic participatif a  été fait par domaine ; agriculture, 

élevage, environnement, santé etc. A l’issu de ce travail, il a été identifié les grands axes 

prioritaires pour le développement du canton. Des commissions thématiques(CT) ont été 

constituées et formées dans le cadre de la planification. Chaque CT est constitué de 2 personnes 

dont une femme par domaine et par grappe de village soit quarante deux(42) personnes pour les 

trois(3) grappes.   

Au cours de la troisième phase axée sur la planification locale, les actions prioritaires devant 

permettre d’atteindre les objectifs de développement fixés  ont été arrêtées sur la base du DPC. 

L’atelier de priorisation tenu le 16/11/2013  à Goungour a été le lieu d’arrêter des projets limités 

et réalisables dans le canton. Le draft du PDL a été rédigé. La validation au niveau local a été 

réalisée à Goungour le 17/11/2013. 

Enfin, en date du 13/03/2014, le CCD après avoir défendu valablement les actions validées en 

AG le 22/05/2014 à Goungour, le présent PDL est rendu officiel par les autorités compétentes.  

Le CCD entend entamer les phases de diffusion et de mise en œuvre de ce PDL. 
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I. Généralités sur le canton 

1.1. Milieu physique 

1.1.1 Localisation géographique 

Le canton Kado est localisé dans la région du Ouaddaï, département d’Assoungha, sous 

préfecture de Borotha. Le canton Kado est compris entre le 10°,94 et 12°,80’07’’ de l’altitude Nord et 

entre le 21°,56 et 34, °70 de longitude EST. Ses limites  sont :  

- Au Nord ; le canton Guergné ; 

- A l’Ouest : le canton Bardé ; 

- A l’Est le soudan ; 

- Et au sud le département de Kimiti, Région du Sila ;   

Dans sa partie Est, le canton est séparé avec le Soudan par deux grands ouadis ; Assoungha et 

Kadja sur une distance totale de 115 km environs. Le canton compte 187 villages pour une 

superficie de 2300 Km2 soit une densité de 21 habitants par Km2. Le chef lieu du canton est à 

Borotha. Il est distant de 87 Km environ d’Adré, chef lieu du département. Une piste principale 

relie Adré à Borota pour continuer dans la région du Sila (département de Kimiti). 

1.1.2 Caractéristiques physiques 

1.2.1 Relief  

Le canton est dans l’ensemble une plaine de 100 à 150 m d’altitude avec une bonne partie 

dunaire. La partie nord est plus accentuée des dunes de sable. Ce relief très accidenté est bondé 

de collines et montagnes créant de fortes érosions hydriques. On note  plusieurs ouaddis dans la 

zone sous les effets d’érosion hydrique. 

Quelques plateaux existent dans la zone de Bir saleh Goungour , Tcherkeria, Ablouk dans sa 

partie Est . Des collines s’élèvent de la plaine donnant un aspect d’un relief montagneux. Leurs 

altitudes sont comprises entre 250 à 350 m. Les plus importantes sont : 

- Au Nord ; les collines de Doumbareta, Kouma Doungui, Djabal Katil, Tongoré Djabal, 

Dahouta, Ambegnou. 

- Au centre ;  une chaine de colline allant de l’Ouest en Est appelée Kado qui a une 

longueur de plus de 500 m, Drimba, Djabla Katarfa et Hadjer kéllé.  

- A l’Ouest ; les  montagnes de tongorê, foya,dahouta, ambegnou 

- Et au sud-ouest : la chaine de montagne Kado long de plus de 500 m, mourgnant etc. 

 

1.2.2 Climat  

Le  est de type sahélo saharienne caractérisé par : 

 Une longue période de saison sèche qui s’étend d’octobre  à juin Cette période est 

alimentée par un vent sec « l’harmattan » qui souffle du Nord Est vers le sud Ouest. 
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 La saison pluvieuse qui s’étale sur une courte durée de 4 mois comprise entre mi-juin 

à mi-octobre. Elle est caractérisée de  mai à septembre par l’installation d’un vent 

humide la « mousson », soufflant du Sud-Ouest vers le Nord-Est et apportant des 

nuages chargés d’humidité. Les hauteurs relevées pendant la saison des pluies un vent 

humide du secteur Sud-ouest vers le Nord-Est qui apporte des nuages chargés 

d’humidité. La saison pluvieuse s’étale sur une courte durée de 4 mois compris entre 

mi-juin à mi octobre.  La moyenne pluviométrique est comprise entre 300- 500 mm. 

(cf. tableau ci contre) le pic se situe au mois d’aout. .  

 

Source : Station d’Adré(ONDR) 

Le canton Kado ne dispose pas de pluviomètre. Les données de la station d’Adré ont été 

utilisées. Selon ces données, il a été enregistré un total de 2907,9 mm en 178 jrs et sur les cinq 

dernières années soit une moyenne de 581,58 mm en 35 jrs. L’année 2012 a été exceptionnelle 

avec 813,4 mm d’eau tombée en 41 jours ;  Il a été enregistré des poches d’inondation dans la 

partie sud du canton(Borota).  

On constate  que durant la période de 2008 à 2011, les hauteurs d’eau ont été relativement 

constantes. Cependant la  répartition spatio temporelle des précipitations est restée mauvaise 

dans l’ensemble.    

Les températures moyennes relevées dans la station de la plus proche au cours des dernières 

années sont : 

- Température maxi 40°C en avril 

- Température mini 15° en décembre 

- Température moyenne annuelle 25°C. 

1.2.3 Hydrographie 

Le réseau hydrographique est caractérisé par plusieurs ouadis. Dans toute la partie Est du canton 

faisant frontière  avec le Soudan, on note la présence du ouaddis Assoungha. Il s’étend du village 

cheikhata au village wandalou sur une distance de 18 km environ et Wandalou à Toundoussa par 

le ouaddis Kadja sur une distance d’environ 105 km. Le ouaddis Assoungha  se rencontre avec le 

Ouaddis Kadja qui vient du Soudan au niveau du  village Wandalou et forme un seul ouaddis.   

2008 2009 2010 2011 2012

Qté(en mm) 488,9 520,7 524 560,9 813,4

Nbre de jrs 45 31 28 33 41
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Fig 1 : Quantitées de pluviometrie 
enregistrée de 2008-2012
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En dehors de ces deux principaux ouaddis, on distingue d’autres  ouaddis tels que le ouaddis Goz 

banate au Nord- Est par rapport au centre du canton, ouaddi Goungour, bourguita, koulê (axe 

goungour- borota) tabari, andoukoutané, moutoukta (au Nord de borotha) djoumma( au nord du 

village birkandji), birbirta( sud de keteltek) etc.   

La plus grande plaine inondable est alimentée par le ouaddis fatouma. On y pratique les  cultures 

de contre saison telles que tomates, oignon, gombo, patate douce etc.  

Les eaux des ouaddis s’assèchent complètement pendant la longue saison sèche mais leur lit est 

une source d’eau pour le bétail et les hommes en saison sèche car la nappe phréatique est à 

moins d’un mètre. L’eau n’y est potable mais est quand même utilisés pour des usages divers.. la 

plupart de ces eaux se versent dans le ouaddis kadja. Les abords de ces ouaddis sont propices aux 

activités de maraichage. 

 

Photo n° 1 : Des animaux dans le ouaddis de Goz banat pour s’abreuver ( Avril 2013) 

Par ailleurs, il existe quelques mares dans le canton ; la mare roumbougné située  à 30 Km au 

sud de borota, kadjanga à 7 km de borota bereta ou on y rencontre quelques espèces de poissons 

et des crocodiles. Parmi les mares qui regorgent les poissons nous notons : Rahat Kourti, Rahat 

Fardjané, Oussounguita, Agningueta, Kolola, Rahat sissi, Goz-meram,Tawagni, Rahat tirti,rahat 

djalanga, Tilfidiguine, Rahat Djirimi,Rahat Ngarmane,Rahat sissita. 

Les autres mares du canton qui servent de source d’eau pour les bétails et qui tarissent en saison 

sèche sont :Addoumata, Rahat Doungui,Rahat lombota,Rahat Ammanta,Rahat Goundji,Rahat  

Korendji,rahat koundoussé ,Rahat Faridé 

 

1.1.3 Les ressources naturelles 

1.1.3.1 Les sols 

Il existe trois principaux types de sol : 
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- les sols de type Sableux appelé « Goz » qui couvrent  la quasi-totalité du canton. Les 

cultures qui s’y prêtent sont le mil Pénicilaire, le sorgho, le sésame, le pastèque et surtout 

l’arachide. 

- les sols limoneux et Argilo limoneux qui se retrouvent aux bords des ouadis où se 

pratiquent les cultures maraichères et l’arboriculture fruitière. De part leur situation aux 

abords des ouadis, ces sols sont soumis à une forte érosion hydrique ; ainsi chaque année 

des dizaines de pieds des manguiers sont déracinés sous l’effet de cette érosion ; 

- les sols gravillonnaires dans une partie du centre et sud ouest du canton où il y’a des 

collines et montagnes. Sur ces sols, le phénomène d’érosion hydrique est très accentué. 

 

1.1.3.2 Végétation et Flore 

La végétation naturelle présente est de type de savane arbustive. Elle est dominée par des 

buissons arbustes, épineux et herbes.  Sur le long des ouaddis et dans les zones inondables, les 

espèces les plus fréquentes sont : Balanites aegyptiaca(Hadjilidj), Zizuphus 

mauritania(Nabaque), Tamarindus indica(Ardebé),Acacia radiana(Koulkoul), Acacia nilotica, 

Acacia seyal, Acacia raddiana, Acacia albida ou encore Boscia senegalensis. On note un 

peuplement naturel sur l’axe gougour -borota, à Tarchana au Nord et sur l’axe borota-Birkandji 

au Sud du canton. Ces espèces se retrouvent également au niveau des glacis autour des villages 

d’Ablouk, Tcherkaria, Katil etc.   

Dans les zones dunaires  principalement au Nord, on note des espèces herbeuses telles que  le 

Panicum Aculatum(Kreb), Echinocloa Sp(Aboussabé), cacia Tora(Kawal), Cymponpagon 

Sp(Mahareb) etc. la présence massive des  Caleptropus Procera(Ouchar) est un signe 

d’infertilité des sols. 

Les populations utilisent certaines espèces pout leur alimentation, celles du bétail, l’habitat et 

surtout pour des soins thérapeutiques. A titre d’exemple, Balanites aegyptiaca est comestible 

tant pour les animaux que les hommes. Il est également utilisé pour les soins thérapeutiques 

notamment les maux de ventre, la fièvre jaune et le bois de chauffe.  l Ziziphus spina-christi qui 

sert à l’alimentation, au bois domestique, pour  l’ombrage et la clôture des maisons et champs. 

Bauhinia rufescens (Koulkoul) et Strychnos spinosa (Goundji) ; les laines sont utilisées pour les 

vannes ; soins thérapeutiques notamment la typhoïde, maux de ventre. Les espèces telles que le 

Croton zambesicus, Ziziphus mauritiana servent essentiellement aux bois domestiques et bois 

d’œuvre.  Par contre, les fibres de Piliostigma sp  sont à usage domestique pour tressage de 

secko et toit de case.  

Plusieurs facteurs majeurs contribuent à la disparition progressive de ces arbustes ;  

 les actions anthropiques ; surexploitation des terres agricoles et pastorales, coupe abusive 

pour défrichement, clôture des jardins, champs, maisons etc.  

 les eaux de ruissellement ; la forte pression de ces eaux déracinent un nombre important 

de pieds des arbres fruitiers  pendant la saison de pluie.  
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Au niveau des ouaddis, les espèces les plus touchées sont le Cassia senegalensis (Mourraye),  

cassia Albida, Boscia aegyptiaca. Nous signalons que l’approvisionnement en bois de chauffe 

pour les réfugiés des camps de Bredjing, Treguine, Farchana se fait dans le canton Kado.   

Des tentatives de reboisement ont été opérées par les populations avec l’appui des organisations 

non gouvernementales telles P.U-AMI, SECADEV, BERCEF. Malheureusement, elles n’ont pas 

produit de résultats satisfaisants à cause du manque de suivi des plants reboisés.   

Les conventions locales existantes pour la protection de l’environnement sont orales mais 

applicables dans le canton. La coupe des espèces telles que le Kharoub, l’Anogeissus-

leocarpus(Sahaba), l’Acacia Sénégalensis  sont interdites de juin à décembre. Pour l’acacia 

Tora, la coupe est défendue avant le mois de novembre. En cas d’invasion des criquets dans le 

canton,  ces espèces sont utilisées par le « Dambari 1». 

1.1.3.3 Faune 

Auparavant, la faune était très riche avec des troupeaux de gazelle, des éléphants, des lions, 

panthères, fourmiliers, antilopes etc. Mais sous diverses pressions causées par une succession 

d’événements qu’à connu le département notamment les sècheresses de 1972, 1983, les guerres 

répétitives des années 90, le phénomène de  braconnage, ces espèces ont complètement disparue. 

De nos jours, on ne rencontre que : 

- des reptiles constitués  de crocodiles (principalement au niveau de la mare de berbereta   

), serpents tels que la vipère, varans etc. dans tout le canton ; 

- rongeurs tels que les rats, lapins, écureuils, les porcs épics et fourmiliers principalement 

dans la partie sud du canton ; 

- des phacochères  qui sont considérés comme impurs ne sont pas consommés par les 

populations  Ils détruisent les champs pendant l’hivernage ; l’hyène, le renard, le chacal, 

le fourmilier, antilope, etc 

- des primates en occurrence les singes qui s’abritent autours des ouadis assoungha, kadja, 

koulé où l’on trouve d’importants pieds de fruitiers. 

- Quelques oiseaux : outardes, grues couronnées, serpentaires, pigeons, marabout, calao, 

Toucan,  Cigogne etc. l’outarde et l’autruche sont en voie de disparition à cause de leur 

viande prisée. Les quelques rares mares  regorgent des crocodiles existe, des espèces de 

poissons tels les silures, les carpes et les anguilles. La pêche n’est pas organisée à cet 

endroit. 

 

 

 

 

 

 

                                                           
1 Personne ayant le pouvoir de chasser les criquets pèlerins 
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1.2 Milieu humain 

1.2.1  Historique du canton 

 

Avant 1936, il existait 99 villages considérés comme des « cantons » dans le département et tous 

ces cantons étaient rattachés au chef lieu Toumtouma, village situé à 25 Km au Nord d’Adré. 

Pendant cette période, il y avait des rivalités entre les communautés cantonales entrainant des 

tueries. L’administration coloniale saisie de cette situation a voté  la loi  1936 portant sur la 

reforme administrative. C’est ainsi que  Kado  désignant une ethnie de la zone a été érigé en 

canton. Cette ethnie à disparu de nos jours laissant la place aux massalit. Plusieurs événements 

ont marqué le canton : 

1009 : une guerre a opposé les guerriers massalit du Soudan  aux troupes françaises. Le pouvoir 

du sultan des massalit basé à El geneina s’étend dans l’assoungha. Cette guerre a causé de 

milliers de morts des deux camps. Le colonel français Moll très réputé trouva la mort au cours de 

la bataille. 

1938 : invasion des criquets (espèces de criquet ne vol pas mais commet des dégâts plus que les 

criquets pèlerins) 

1952 : épidémie de variole qui a décimé une bonne partie de la population ; 

1965, la zone était bondée de rebelle venant du soudan. C’est pendant cette période que le 1 er 

chef de canton unifié a trouvé la mort avec quatre de ses enfants et quatre gardes nomades ; le 20 

mai 1966. 

1973 : Epidémie de peste bovine qui a décimé des milliers des bovins 

1984 ; famine due à la sècheresse suite à la mauvaise pluviométrie qu’à connu le Tchad entier. 

La majorité des hommes ont fui le canton en laissant dernière eux les femmes et les enfants. 

1998 : le canton a accueilli 23 500 réfugiés soudanais suite à de conflits entre les massalit et les 

arabes dans le Darfour 

2004 : accueil des réfugiés soudanais suite aux conflits du Darfour. Plus 60 000 environs ont 

résidé tout le long de la frontière avant que l’UNHCR  les a abrités  dans des camps de Farchana, 

Bredjing et Treguine respectivement dans les cantons Molou et Bardé à plus de 50 Km de la 

frontière Tchad-Soudan. 

2004-2008 : les incursions des Djandjewit2 venus du soudan (chevaliers arabes) pour piller, tuer, 

enlever le bétail des populations,  à fait de nombreux IDPs dans le canton Kado.   

 

 

 

 

                                                           
2 Milices et chevaliers arabes venant du Soudan qui  pénètrent dans les villages tchadiens le long de la frontière 

pillent, tuent et enlèvent le bétail de la population 
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         Tableau n° 2 : les différents chefs qui ont dirigé le canton Kado 

No Nom Année de 

règne

Observations

1 Younouss Mahamat Abakar 1932-1966 il est décédé le 20/05/1966

2 Ali younous Mahamat 1966-1975 Malade, il a été écarté du pouvoir. Il meurt 

en 1978

3 Adoum Younous Mahamat 1975-1994 tué par la rebellion le 16 aout 1994

4 Brahim younous Mahamat 1995 à nos 

jours

Enseignant et SP adjoint.Il a a été 

coordinateur de l'ONG SECADEV en 1985 

à Abéché
 

1.2.2 Caractéristiques démographiques 

Le canton kado compte 49 669 habitants reparti en 22 557 hommes et 27 032 femmes. Cette 

population jeune à dominance féminine de 54, 51%  se présente comme suit : 

Tableau N° 3: répartition de la population  du canton selon les catégories d’âges  

Nbre % Nbre % Nbre %

moins de 5 ans          4 904   21,74         5 251   19,43       10 155   20,48

6 à 11 ans          4 969   22,03         5 173   19,14       10 142   20,45

12 à 18 ans          3 315   14,70         3 727   13,79         7 042   14,20

19 à 60 ans          7 761   34,41       11 140   41,21       18 901   38,12

plus de 60 ans          1 608   7,13         1 741   6,44         3 349   6,75

Total
22 557           45 27 032          55 49 589          100

Hommes Femmes TotalCategorie

Sources : Institut National de la Statistique, des Etudes économique et Démographique(INSEED), (2 

eme Recensement Générale de la Population et de l’Habitat ,2009) 

Selon les données démographiques du deuxième recensement de la population et de l’habitat de 

2009, la proportion des jeunes de 18 à 60 ans est importante sur l’ensemble de la population. La 

proportion des enfants de moins de 5 ans et celle de 6 à 11 ans est quasi identique de l’ordre de 

20%. La tranche d’âge de plus de 60 ans est la moins représentée. Elle est seulement de 6,75 %.  

Cette jeunesse de la population constitue un véritable atout pour le développement du canton et 

partant, du département si des actions appropriées sont initiées pour fixer ces derniers dans le 

canton. En outre, la forte proportion des femmes constitue un maillon économique important  

quant on sait qu’elles sont très entreprenantes dans les activités économiques en occurrence la 

production, la commercialisation et la transformation des produits agricoles.    

La classe d’âge de plus de 60 ans est très vulnérable. Inactifs, les vieux sont confrontés aux 

problèmes de prise en charge alimentaire et sanitaire.  

Sur le plan ethnique, on rencontre les Massalit majoritairement  représentés de plus de 70 % des 

populations, les maba 15%, les mimi 10%, les Zaghawa 5% et les autres ethnies telles que les 

Tama ; Mararit, Arabe et Dadjo constitue 5%. 
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Sur le plan religieux, la population est à 99% musulmans. Les chrétiens sont les allogènes 

constitués des enseignants, militaires et humanitaires. Les animistes sont quasi inexistants.   

Vu la grandeur de la frontière, les flux migratoires s’effectuent de part et d’autres sans 

interdiction. Des jeunes quittent le canton vers la Libye, le soudan voire les émirats arabes unis à 

la recherche d’un travail rémunérateur. D’autres jeunes se déplacent à Adré, chef lieu du 

département ou à Abéché pour poursuivre leurs cursus secondaire.  

Au niveau interne, les grands marchés hebdomadaires (Goungour, hileketh, borotha) attirent un 

nombre important des populations tout autour de ces villages pour des raisons 

d’approvisionnement ou de vente de produits agricoles ou manufacturés. Pour ces mêmes 

raisons, des commerçants viennent des grands centres tels Abéché, Adré pour se procurer des 

produits agricoles.  

Tous ces mouvements ont des impacts économiques importants à la dynamique socio 

économique du canton. La fluidité des mouvements du canton vers le soudan et vis versa a 

également un impact négatif car des cas de vols de bétail sont  récurrents. Ils engendrent souvent 

des conflits ethniques dans la zone. 

A partir de 2005, des incursions des Djandjewit a poussé plus de 15 000 IDPs du canton Kado 

dans le canton  Bardé. Après l’accalmie en 2012, 8297 personnes déplacées sont retournés dans  

leurs zones ; Birkandji, Borota, Agoné, Nakoulouta. Plus de 8000 personnes ont été aussi 

réinstallées par l’UNHCR (sources UNHCR).  

1.2.3 Organisation sociale, politique et culturelle  

Sur le plan social, le canton est dirigé par un chef de canton qui est entouré des notables. Il est 

basé à Borota et est supplée par : 

- les firchiés : ils sont les représentants directs du chef de canton. Ils ont la gestion d’une 

zone bien déterminée et gère les litiges, conflits dépassant les compétences du chef de 

village. Ils rendent comptent au chef de canton et assure son autorité en cas de son 

absence.  

- les chefs de villages : encore appelés Khalifa, chaque village est dirigé par un chef de 

village. Ce dernier gère les problèmes coutumiers de sa circonscription. Nous pouvons 

citer les  problèmes fonciers (en compagnie de chef de terre), insuffisance de pluie ou il 

offre des sacrifices, problèmes sociaux etc. 

En dehors de ceux-ci, nous avons également : 

- les imams qui traitent les affaires religieuses et sociales. Ils sont consultés lors de la prise 

des décisions importantes. Les imames sont présents dans chaque village. 

- les warnangs : ils sont les représentants des jeunes et chargé des cérémonies des jeunes, 

de l’accueil des hôtes, l’organisation des secours en cas d’agression, ils s’occupent des 

tracées des routes dans les villages et les allées entres les champs. 

- les chouchiés : ce sont les représentantes des femmes et jouent les mêmes rôles que les 

warnangs. 

Sur le plan religieux, l’ensemble du canton pratique l’islam. Toutefois,  certaines pratiques 

traditionnelles existent pour le mariage, la dot… 
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Par rapport au mariage, les habitudes traditionnelles tendent à disparaître. Auparavant, ce sont 

les parents qui décident du mariage de leurs progénitures.  Il appartient au père d’identifier la 

future épouse de son fils. Il consulte ses parents et de concert avec ces beaux parents, il fixe le 

jour de mariage et la dot. La dot était constituée généralement de vaches, moutons, poules et 

sagaie (destiné pour les frères et cousins de la future mariée). Pour prendre sa femme, le jeune 

marié est obligé de vivre avec ses parents dans une case bien aménagée pour étudier son 

comportement et peut prendre son épouse après six ou douze mois de test. De nos jours, les 

jeunes choisissent eux-mêmes leurs épouses et les filles peuvent s’opposer au mariage.  

La dot de la jeune fille est fixée comme suit : 3 Vaches, 10 chèvres, 2 béliers,3 pagnes et 5000 

frs CFA.5 sagaies et 4 poulets. Pour la femme qui s’est déjà marié une fois, les parents prennent 

la moitié des objets et animaux précités. Avant de prendre sa femme, le jeune marié doit donner 

20 000 frs à sa belle mère pour la salutation, des habits et une somme de 25 000 frs à son épouse. 

Sur le plan foncier,  le principe « la terre appartient aux premiers occupants » est appliqué dans 

le canton. Ce sont ces premiers occupants qui distribuent les lopins de terre aux nouveaux venus 

dans le village. De nos jours, les terres se louent ou se vendent. La location varie de 10 000 frs à 

30 000 frs selon les superficies et les types de cultures à y pratiquer.   

1.2.4 Organisations modernes 

Sous l’impulsion de l’ONG SECADEV dans la zone en 1984, il y a eu développement des 

organisations modernes notamment les groupements et les unions de groupements. A ce jour, il 

ressort un total de 109 groupements ; 42 de types masculins, 31 féminins, 24 mixtes. Les unions 

de groupements sont quasi inexistantes. Plus de 80 % de ces structures ont comme domaines 

d’activités l’agriculture et l’élevage.  

Les organisations modernes ont été la base de développement du canton. C’est à travers les 

groupements que le marché de  Goungour est devenu important dans la zone, la création d’un 

centre de santé à Goungour  crée en 1987, la construction d’une vingtaine de magasin et 

l’installation des presses à huile, les décortiqueuses etc. 

Dans l’amorce du processus de planification du canton, il a été mis en place des structures devant 

conduire ce travail. Il s’agit notamment  de l’ADC composée de  13  membres dont 5 femmes et 

du CCD composé de 4 membres (listes jointes en annexe).  

C’est au cours de l’Assemblée cantonale tenue à Goungour le 23/04/2013 que l’ADC et  le CCD 

ont vu le jour. Le CCD est le noyau central de l’organe dirigeant de l’ADC.   

Le CCD est la structure de référence pour la coordination des actions de développement local. Sa 

mission est également d’appuyer les actions et les projets inscrits dans le PDL  

Il  assure la promotion et le développement local. Il est responsable des décisions en matière de 

planification, de programmation, de financement des investissements. 

L’ADC quant à elle est chargée de coordonner la planification locale, appuyer les initiatives et 

projets issus du PDL, suivre les actions prévues dans le Plan de Travail Annuel (PTA) et le PDL, 

appuyer la mobilisation des ressources locales, rechercher les financements extérieurs, rédiger, 

défendre le PDL devant le CDA et diffuser etc
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1.2.5 Les intervenants 

Tableau N° 3 : les intervenants selon les secteurs d’activités dans le canton Kado 

Financeme

nt  

Institution 

d’exécution 

Secteurs 

d’intervention 

Période Activités réalisées Activités en cours ou prévision 

 

U.E 

FAO/ 

ATURAD 

 

Infrastructure, 

accompagnement et 

sécurité alimentaire 

 

2009 à 

2012 

Construction de 4 puits maraichers, distribution des 

semences pluviales et maraichères, outils aratoires, 

chevaux, semoirs, appui à la structuration, formation 

en techniques itinéraires des OSC. Appui socio 

économique à l’insertion des jeunes venus de la 

Lybie etc. 

 

Suivi-évaluation des activités 

U.E/PADL 

II/ATURAD 

ATURAD Accompaniment des 

OSC  

2010 à nos 

jours 

Mise en place des OSC  Appui à l’élaboration du PDL, octroi des 

subventions à 5 OSC d’une valeur de près 

de 10 000 000 Frs CFA 

APFLT UNHCR Protection 2005 à nos 

jours 

Sensibilisation sur les notions de droit, suivi des cas 

de violences etc. 

Formation, suivi et encadrement sur les 

droits fondamentaux 

PAS/AFD BERCEF Sécurité alimentaire 

et relance des 

activités 

économiques 

2011-2012 Construction de 4 magasins (Satabari, Tabari,  

Nakoulouta et Tembeli Farida) ; 2 seuils d’épandage ; 

seuils d’épandage dans la zone de 

Goungour et 3 puits maraîchers   

UNHCR CNARR Enregistrement des 

réfugiés, IDPs, 

retournés, relocalisés 

2005 à nos 

jours 

Gestion des sites de retours/Relocalisation, règlement 

des litiges en cas de conflits. 

Suivi des dossiers de régularisation 

administrative des parcelles octroyés aux 

retournés/Relocalisés 

ECHO/U.E PU.AMI Sécurité alimentaire 2005 à  nos 

jours 

Distribution de semences pluviales et maraichères, 

installation des unités de production, Appui aux 

centres de santé de goungour et borotha, vaccination 

du bétail, réalisation des forages etc. 

Blanket feeding , nutrition,  

PAM PAM Sécurité alimentaire 2005 Assure les distributions générales en cas d’insécurité 

alimentaire, accompagnement des 

Blanket Feeding et distribution ciblée,  
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retournés/Relocalisés en ration . 

PNUD/U.E/

USAID/ 

CARITAS  

SECADEV3 Sécurité alimentaire 1984 à nos 

jours 

Structuration des organisations paysannes, 

construction d’une trentaine de puits maraichers et 

une dizaine de puits villageois, installation des 

moulins, décortiqueuses, presses à huile, miro crédit, 

grenier communautaire (werwerta), formation d’une 

quarantaine A.E etc. 

Vulgarisation du niébé, micro finance, 

food for voucher (travail contre coupon) 

formation sur la sécurité alimentaire  etc. 

  

BPRM UNHCR Protection 2003 à nos 

jours 

Protection des Retournés/Relocalisés, Fournitures des 

NFis, transport et accompagnement des retournés etc.  

Appui aux activités de protection avec 

APFLT 

Appui dans les abris et infrastructures en 

partenariat avec FLM/ACT 

USAID/OFD

A/BPRM 

CRS/SECAD

EV 

Sécurité alimentaire 2003 à nos 

jours 

Appui technique au SECADEV pour la mise en 

œuvre des activités de renforcement de la Sécurité 

alimentaire à l’Est du Tchad, organisation des foires 

semencières… 

Vulgarisation du niébé, renforcement de 

capacité des producteurs, Food for 

Voucher, micro finance (CECI4)  

OCHA OCHA Coordination 

humanitaire 

2008 à nos 

jours 

Suivi des mouvements de retour et relocalisation, 

appui aux autorités dans l’assistance humanitaire, 

plaidoyer, gestion de l’information, mobilisation des 

ressources pour la communauté humanitaire 

Coordination des activités des 

humanitaires 

PADL II AERCEF Sécurité alimentaire 2014  Construction de 3 seuils d’épandage, trois 

puits maraichers, construction de cordons 

pierreux, mettre en place et former les 

comités de gestion des ouvrages etc. 

Tous ces intervenants travaillent en synergie avec les services techniques de l’Etat notamment le secteur agriculture, l’élevage, l’environnement. En dehors de 

l’environnement qui a une présence dans le canton, les autres services interviennent à partir d’Adré en cas de besoin. Un cadre de concertation entre les 

agences humanitaires, les services techniques se tient mensuellement au niveau du département sous la présidence du Préfet. 

                                                           
3 Le SECADEV est l’un des premières organisations nationales nationales à travailler dans le canton Kado en 1983 après la crise alimentaire. C’est Sous son impulsion que le 

marché de Goungour a été crée et l’expansion de la transformation d’huile d’arachide. Leurs bailleurs étaient CORDAID ( hollande)et MISEREOR(Allemagne)  

44 Communauté d’Epargne et Crédit Interne 
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1.2.6 Les infrastructures  

Tableau N°4 : Données sur les réalisations secteur eau 

Village Nbre Type Etat Année   Construit par Financement Coordonnées GPS Observations 

Longitude Latitude 

Barrata 1 PMH Bon 2012 Almy Nadif PAS/AFD E 022, 27720 N 13, 36791   

Yakata 1 PMH Bon 2012 P.U AMI P.U AMI      

Cheikhata 1 Puits busé Bon 2010 SECADEV CARITAS   Puits pour 

maraîchage équipé 

de motopompe 

Ablouk 1 PMH Mauvais  2012 P.U AMI  P.U AMI   Insuffisance d’eau 

Mahamatta 1 Puits busé Moyen 2011 SECADEV/HCR UNHCR     

Kiskita 1 PMH Bon  2012 Almy Nadif PAS/AFD E 22,18815 N 13,18815   

Borotha Damiré 3 PMH Bon 2012 Almy Nadif PAS/AFD E021, 8469 N 13,0085 Un en panne 

1 Puits busé Bon  2011 SECADEV FAO/U.E   Puits pour 

maraîchage équipé 

de motopompe 

Borotha doungous 1 PMH Bon  2012 Almy Nadif PAS/AFD E021, 8420 N 13, 0023   

1 Puits busé Bon 2011 SECADEV FAO/U.E E 021,52436 N 12,58095  

Hilé Mamoudi 1 PMH Bon 2012 Almy Nadif PAS/AFD E021, 8293 N 12, 9947   

1 Puits busé Bon 2011 SECADEV FAO/U.E E021,52436 N 12,58095 Puits pour 

maraîchage équipé 

de motopompe 

Gnagnoulta 2 PMH Bon  2012 Almy Nadif PAS/AFD E 021,8275 N 13,0153   

1 Puits busé Bon 2011 SECADEV FAO/U.E E021, 53076 N 12,58492  

Tembelli Farida 2 PMH Bon  2012 Almy Nadif PAS/AFD E 21,8547 N 13,0461   

Dignessé  1 PMH Mauvais  2012 Almy Nadif PAS/AFD E 021, 8596 N 12,9947 Non fonctionnel  

Hileketh  1 PMH Bon  2012 Almy Nadif PAS/AFD E 21,8464 N 13,0796   

1 Puits busé Bon 2011 ATURAD FAO/U.E E 021,48489 N 12,48258 Puits maraîcher 

Keteltek 1 Puits busé Bon 2011 ATURAD FAO/U.E E 021,51439 N 13,03180 Puits maraîcher 

Goz meram 1 PMH Bon  2012  P.U AMI  ECHO  E021,87197 N 13,03775   
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Garadaye  1 PMH Bon  2012  P.U AMI ECHO       

Démé hadjilédjé  1 PMH Bon  2012 P.U AMI  ECHO      

1 Puits busé Bon 2011 SECADEV FAO/U.E   Puits pour 

maraîchage équipé 

de motopompe 

Nakoulouta 2 PMH Bon 2012 Almy Nadif PAS/AFD E 021,84513 N 12, 91185 Une en panne 

Nakoulouta 1 Puits busé Bon 2011 ATURAD FAO/U.E E 021,51428 N 12,54332 Puits maraîcher 

Hilé adjiné  2 PMH Bon 2012 Almy Nadif PAS/AFD E 021,8631 N 12,0810   

1 Puits busé Bon 2011 SECADEV FAO/U.E   Puits pour 

maraîchage équipé 

de motopompe 

Hilé makine 1 PMH Bon 2012 Almy Nadif PAS/AFD E 021,8089 N 12,9923   

Hilé goumier 1 Puits busé Bon 2011 SECADEV FAO/U.E E 21,55014 N 13,04137 Puits pour 

maraîchage équipé 

de motopompe 

Koulê toukougne 1 PMH Bon  2012 P.U AMI   ECHO E 021,89821 N 13,10283   

1 Puits busé Bon 2012 SECADEV FAO/U.E E 021,54122 N 13,06519 Puits pour 

maraîchage équipé 

de motopompe 

Koulê gouroumi 1 PMH Bon 2012  P.U AMI    E 021,90168 N 13,09242   

Birsalé  1 PMH Bon 2012 Almy Nadif PAS/AFD E 021,8247 N 13, 0834   

Dressia  1 PMH Bon           

Hadjer kéllé 1 PMH Bon 2012         

Katarfa  1 PMH Bon           

Kado  1 PMH Bon 2012 Almy Nadif PAS/AFD E022,0381 N 13,1997   

Goungour  1 Puits busé Bon  2007 CICR CICR     

Tabari  1 Puits busé Bon  2006 SECADEV     Puits pour 

maraîchage équipé 

de motopompe 

Birsalê  1 Puits busé Bon  2012 Almy Nadif PAS/AFD E 021,8247 N 13,0834   

Tourta  1 Puits busé Bon 2013 BERCEF     Puits pour 

maraîchage équipé 

de motopompe 
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Sissi  1 Puits busé Bon  2013 ATURAD FAO/U.E E 021,48475 N 12,48479 Puits maraîcher 

Sissi  Andadja 1 Puits busé Bon 2011         

Dagnata  1 Puits busé Bon 2012        Puits pour 

maraîchage équipé 

de motopompe  

Bakou massalit 1 Puits busé   2011         

Tondong 1 Puits busé Bon 2011 SECADEV FAO/U.E E 021, 52318 N 12, 55324 Puits pour 

maraîchage équipé 

de motopompe 

Tondongta(Bangala) 1 Puits busé Bon 2011 SECADEV FAO/U.E E 021,5300 N 12,5730 Puits pour 

maraîchage équipé 

de motopompe 

Puits pour 

maraîchage équipé 

de motopompe 

Puits pour 

maraîchage équipé 

de motopompe 

Dongogta(Nefregnou) 1 Puits busé Bon 2011 SECADEV FAO/U.E E 021,52402 N 1257276 

Tchokoy tchokoy 1 Puits busé Bon 2011 SECADEV FAO/U.E E 021, 52306 N 12,57090 

Démé Konga 1 Puits busé Bon 2011 SECADEV FAO/U.E E 021,53085 N 13,02094 

Simbeliat  1 Puits busé Bon 2011 SECADEV FAO/U.E E 021,51450 N 13,03156 

Dignessé 1 Puits busé Bon 2011 SECADEV FAO/U.E E 021,52540 N 12,58318 

Changaya Douri 1 Puits busé Bon 2011 SECADEV FAO/U.E E 021,52372 N 12,582820 

Kokota 1 Puits busé Bon 2011 SECADEV FAO/U.E E 021,53078 N 12,58510 

Kherwadji 1 Puits busé Bon 2011 SECADEV FAO/U.E E 021,51521 N 12,54492 
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Tableau N°5: Données sur les réalisations secteur éducation 

Village Nbre Type Etat Année   Construit par Financement Coordonnées GPS Observations 

Long Lat 

Barata  01 MD Moyen 2001 SECADEV UNHCR E 022,27502 N 13,36644  

Yakata  01  MD Moyen 2001 SECADEV UNHCR E 022,24609 N 13,33652  

Toukoultoukouli   01 SD Moyen 2001 SECADEV UNHCR E 022,23463 N 13,31481  

Tarchana  01 MP Mauvais 2012 Population Population    

Djodjoké  01 MP Mauvais  Population Population E 021,99459 N 13,15245  

Katarfa   01 MP Mauvais    E 021,96505 N 13,09540  

Nougnougai  01 SD Moyen    E 021,95214 N 13,09328  

Hilé mimi dokoyote  01 MP Mauvais    E 22,13822 N 13,30404  

Ablouk  01 MD Moyen 2002 SECADEV  E 022,17667 N 13,26234  

Kolongué  01 SD Moyen    E 022,11785 N 13,24986  

Borotha centre  01 MD Bon    E 021,84910 N 13,00465  

Kwerwadjib  01 SD Bon    E 021,81802 N 12,96838  

Hilé Mamoudi  01 MD Bon    E 021,83299 N 12,99646  

Birkandji  01 SD Moyen    E 021,88899 N 12,83541  

Sissi iféné  01 MP Mauvais    E 021,79857 N 12,81192  

Dressia   01 MD Bon    E 021,88724 N 13,13588  

Djati/madassi  01 MP Mauvais    E 022,19763 N 13,34405  

Gabiné  01 MP Mauvais    E 022,15950 N 13,36487  

Tabari zaghawa  01 MP Mauvais    E 022,05159 N 13,31210  

Garkougno  01 MP Moyen    E 022,03138 N 13,26487  

Katafarita  01 MP Mauvais    E 021,99961 N 13,24281  

Goungour   01 MD Bon    E 022,06086 N 13,18605  

Kado   01 MP Mauvais    E 022,04546 N 13,20253  

Tonongone  01 MP Mauvais    E 022,04563 N 13,22575  

Tembelli farida  01 MD Bon    E 021,85526 N 13,05067  

Hileketh   01 SD Moyen    E 021,84772 N 13,06894  
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Katile  01 MD Bon    E 021,85849 N 13,11539  

Tableau N°6: Données sur les réalisations secteur économie ( magasins de stockage) 

Village Nbre Type Etat Année   Construit par Financement Coordonnées GPS Observations 

Long Lat 

Damiré 1 MD Bon 2012 SECADEV PNUD        

Borotha doungous 1 MD Bon 2012 SECADEV PNUD        

Hilé mamoudi 1 MD Bon 2012 SECADEV PNUD       

Tembelli Farida 1 SD Bon 2012 BERCEF PAS/AFD        

Kwerwadjib 1 SD Bon 2012 P.U AMI         

Nakoulouta 1 SD Bon 2012 BERCEF PAS/AFD        

Birkandji 1 MD Bon 2012 AFRICARE UNHCR       

Bakaki 1 SD Bon 2008 SECADEV PNUD        

Sissi 1 SD Moyen 1999 PMR-FED PMR-FED       

Goungour 1 MD Bon 2012 SECADEV FAO/U.E N 13,18733  E 022,05863    

1 MD Bon 2008 SECADEV UNHCR N 13,18770 E 022,05846    

Tabari 1 MD Bon 2012 BERCEF PAS/AFD        

Goundang 1 MD Bon 2012 SECADEV PNUD       
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Tableau N° 7 : Données sur les réalisations secteur santé 

 

Village Nbre Type Etat Année   Construit 

par 

Financement Coordonnées GPS Observations 

Long Lat 

Mahamatta 1 CS Moyen 2000 SECADEV UNHCR  N 13,41142  E 022,26658 CS construit avec l'arrivée des réfugiés 

soudanais en 1998 

Goungour 1 CS Moyen 1991  WEC   WEC N  13,18400 E 22,05935  Appui de l’ong PU AMI en nutrition, 

construction d’une maternité par Pharmacie 

Sans Frontière en 2007  

1 CNA Bon 2012 P.U AMI UNICEF N  13, 18427 E 022,05121  

Borotha 

centre 

1 CS Moyen 1996  WEC  Caroline du 

Nord(USA) 

  

N 13,00489 

 

E 021,84822  
 Clôture, construction de deux bâtiments, 
une salle de soins  et logement de 
l’infirmier par l’Etat Tchadien en 2011. P.U 
a construit une salle de nutrition en 2013 

 1 CNA Bon 2012 P.U AMI UNICEF  

Birkandji 1 CS Bon 2013  Etat 

Tchadien  

Fonds 

pétrolier  

      Non encore opérationnel  
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Tableau N° 8 : Données sur les réalisations secteur Elevage 

 

Village Nbre Type Etat Année   Construit 

par 

Financement Coordonnées GPS Observations 

Long Lat 

 Goungour 1 Pharmacie 

vétérinaires  

Moyen 20212 BERCEF PAS/AFD  N 13, 18529  E 022,05894  Le CGE n’est pas opérationnel 

1 Aire 

d’abattage 

moyen 2008 SECADEV Caritas :SOA N 13, 18938 E 022,05807 Une partie du toit enlevé et il existe un 

problème d’assainissement 
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1.3 Activités économiques 

1.3.1 Agriculture 

 Placée au premier plan des activités économiques, l’agriculture occupe plus de 85 % de la 

population du canton. Selon les informations reçues du secteur de l’ONDR, un ménage 

exploite en moyenne une superficie des cultures pluviales variant de 1 à 3 ha /an. La 

production moyenne annuelle des récoltes par ménages se situe entre 1000 à 2000 Kg si les 

conditions agronomiques sont réunies (pluviométrie, période de semis etc.). Les différentes 

productions agricoles sont :  

1. Les productions pluviales ; étalée de juin à décembre, les principales productions 

pluviales sont constituées mil Pénicilaire, l’arachide et le sorgho. Le niébé, le sésame, 

les petits poids et pastèque sont pratiquées en marge des principales cultures. 

L’arachide et le sorgho occupe les sols sablonneux dans la quasi-totalité à l’intérieur 

du canton du nord au sud. Le système de production est extensif. Les pratiques 

agricoles sont caractérisées par les semis tardif de certaines cultures quand les pluies 

s’installent aussi tardivement, le sarclage est quasi systématique, les outils et matériels 

agricoles utilisés sont rudimentaires. Ils sont constitués de houe, charrette etc. les 

actions qui visent à fertiliser le sol sont très faibles et la lutte naturelle contre les 

ennemis de cultures est privilégiée. Les principales associations de culture concernent 

mil arachide-sorgho et mil- arachide.  De plus en plus, on observe un développement 

remarquable de la transformation des produits ; les  décortiqueuses et presses à huile 

pour la transformation de l’huile etc. c’est une filière qui rapporte un  revenu 

important au sein des ménages dans le canton.     

2.  Les cultures maraichères ; après les cultures pluviales, les populations occupent les 

bords des ouadis pour les cultures maraichères de septembre à mai. Les principales 

cultures pratiquées sont oignon, ail, pastèque, gombo, betterave, concombre, piment, 

poids jaune, fève, pomme de terre, roquette cultivée etc.   

3. Les cultures de contre saison ; après le retrait des eaux des pluies, les bas fonds des 

ouadi sont utilisés pour ces types de culture. Il s’agit des patates douces, berbéré, 

oignon, tomate, pastèque etc.qui occupe le ouadi Fatoumata. 

La fourchette des rendements céréaliers est de 500 à 800 kg/ha. Nous estimons 1/3 de ces 

produits destinés à l’autoconsommation et 2/3 destinée pour la commercialisation en vue de 

résoudre les besoins élémentaires : habillement, scolarité des enfants, soins de santé etc.  

D’après les enquêtes post récoltes de PU AMI effectuées en 2013, 83% des ménages sont 

propriétaires de leurs terres ; Ceci constitue l’un des facteurs d’assurance de mise en culture 

des céréales pour les ménages dans la zone, gage de sécurité. 1/10 eme louent leurs terres en 

natures ou en monnaie. Les types d’accès à la terre sont illustrés dans le graphique qui suit : 
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Source : Rapport d’analyse post récolte 2013 dans le canton Kado PU AMI 

Les semences  proviennent en grande partie des cultures semencières des producteurs. 

Certaines s’achètent sur le marché ou encore des distributions faites par les ONG de la place 

notamment PU AMI, SECADEV, ATURAD.... 

Les principales difficultés rencontrées par les agriculteurs par ordre d’importance 

sont l’insuffisance d’eau pour le développement des plants, sa mauvaise répartition dans 

l’espace et le temps, les dégâts causés par les animaux, les ennemis de cultures et l’utilisation 

des outils aratoires rudimentaires.   

En ce qui concerne les conflits agriculteurs-éleveurs, la stratégie de règlement se focalise sur  

le comité de gestion des conflits constitués de tous les chefs de canton du département, les 

chefs des tribus, les sages sont mis sur pied depuis plus de trois ans. Ce comité qui a 

sensibilisé les populations, organise des rencontres périodiques pour statuer sur les cas 

enregistrés, tentent autant que faire que ce peut de procéder à des conciliations.  

Quand le conflit est ouvert au sein d’une même ethnie, la conciliation est facilitée par les 

chefs traditionnels mais si le conflit oppose deux ethnies différentes, c’est généralement 

l’administration qui intervient soit en procédant aux amendements, dédommagement en 

nature ou en argent liquide et incarcération.   

Notons que la réduction des surfaces cultivables  à grande échelle conséquence de la forte 

érosion hydrique de la zone. Des dizaines des pieds de fruitiers et d’espèces ligneuses sont 

déracinés tout au long des bords des ouadis goungour, Kadia etc.   Des mesures adéquates 

doivent être prises pour réduire ce phénomène.    

Enfin, nous observons un développement important des cultures maraichères  dans le canton. 

Néanmoins, les produits  maraichers en surplus sont vendus à de prix faibles pour deux 

raisons principales : 

                                                           
5  « Zaka » mot en arabe qui signifie don ou prêt par charité  
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► Faiblesse des techniques de conservation et de transformations des produits limitant la 

captation de la valeur ajoutée entrainant la perte en produits maraichers et céréaliers ; 

► Insuffisance d’outil de transformation et de conservation des produits. 

 

 
Sources : bulletin d’information intitulé transformation et conservation des produits 

agricoles dans le canton Kado- PU-AMI février 2013 

1.3.2 Élevage 

La population du canton étant constituée des agropasteurs. L’élevage est un domaine 

économiquement rentable.  Le  type d’élevage est extensif. 

Pendant la saison de pluie, les zones d’intérêt pastoral se trouvent tout le long des ouadis ; 

assoungha et kadja à l’Est qui sépare le soudan du Tchad, ouadi koulé au Sud-Ouest, ouadi 

goungour au centre etc. En saison sèche, les animaux pâturent dans les espaces cultivées après 

les récoltes. Ils s’alimentent des résidus des champs (tiges, feuille d’arachide etc.). 

Après les récoltes, on note la présence des transhumants arabes venus du soudan et les 

Zaghawa qui viennent du nord notamment Iriba, Tiné, Bahai qui s’installent dans le canton. 

Le non respect du calendrier agricole crée des conflits agriculteurs éleveurs. Les couloirs de 

transhumances ne sont pas matérialisés dans le canton. 

Il n’existe pas de structure vétérinaire dans le canton. Néanmoins, à travers les ONG, plus 

d’une quarantaine d’Auxiliaires ont été formées. Depuis plus de cinq ans, le bétail est 

systématiquement vaccinés contre les maladies telluriques le charbon symptomatiques, 

charbon bacteridien et la pasteurellose. Les abatages des animaux sont peu contrôlés. Les 

données du cheptel se présentent comme suit : 
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Tableau  9: Estimation du cheptel par espèce dans le canton Kado en 2013 

Type de 

population

Zones Bovins Ovins Caprins Camelins Equins Asins Total

Autochtones  canton 20 450 38 646 12 240 342 2016 1974 75 668

Goungour 866 2985 1857 70 494 823 7 095

Borotha 4907 7237 2541 0 52 41 14 778

26 223 48 868 16 638 412 2 562 2 838 97 541

relocalisés

TOTAUX

Sources : Secteur Elevage d’Adré 

Selon les données ci-dessus, il ressort un nombre important du cheptel dans le canton soit un 

total de 97 541 animaux. Les données des relocalisés ont été obtenues grâce à la campagne de 

vaccination réalisée par l’ONG PU AMI en 2013 pour cette catégorie de la population. 

Kado est une zone d’élevage par excellence mais à cause du vol de bétail accentué ces 

derniers temps, vol qui se termine par des cas de morts, les populations se limitent à l’élevage 

des petits ruminants, volaille, asins et équins.  Par ailleurs,  la prolifération des produits de 

traitement douteux, la baisse du taux de mise bas, l’insuffisance du pâturage (mars à juin), le 

conflit agriculteur-éleveur, la consommation de la viande douteuse à cause du manque de 

contrôle de la qualité de viande ou les mauvaises conditions d’abattage des animaux sont 

autant de difficultés et contraintes ressorties par la population. Les pathologies récurrentes 

sont la pasteurellose et peste chez les petits ruminants et la parasitose gastro-intestinales.  

1.3.4 Commerce 

De part sa position de proximité avec le soudan, le canton est une zone commerciale 

importante. Les plus grands marchés sont Hileketh, Goungour et Borota. La principale 

monnaie utilisée est le Pound (monnaie soudanaise). Les différents marchés se tiennent 

hebdomadairement  et se présentent comme suit : 

Tableau  10 : Les marchés dans le canton Kado 

Marché Accès Jour Importance observations 

Goungour Libre en saison séche Samedi et 
mardi 

Moyen les commerçants et populations viennent d’Adré, 
Borota, hadjer hadid et les villages environnants, 

mistéré(soudan) 

Borota Libre en saison sèche 
Jeudi et 

dimanche 

Moyen Les commerçants viennent d’abéché, hadjer 
hadid, Arkoum , Allacha, Adré et les villages 

environnants 

Hileketh Libre en saison sèche 
Lundi et 
vendredi 

Moyen  

Absogo Libre en toute saison lundi Très important Adré, djeneiné et villages environnants 

Tarchana Libre en toute saison 
vendredi 

Moyen Adré, farchana, djoroko, kognereta etc 

Gabiné Libre en toute saison 
Mercredi et 

samedi 

Moyen Les villages environnants. 

Ambegnou Libre en saison sèche 
mercredi 

Très important Mistéré(soudan) et Les villages environnants 



 

5 

  
 

Faible Les villages environnants 

Ablouk Libre en saison sèche lundi Moyen Mistéré(soudan, et villages environants 

katarfa Libre en saison sèche Vendredi et 
Dimanche 

moyen Goungour, borota, hadjer hadid 

Djokdjoké 
Libre en saison sèche 

mercredi moyen Goungour, katarfa, bourguita 

Dressia 
Libre en saison sèche 

mercredi important  

Dokogno 
 

mercredi important  

Les produits mis sur le marché sont généralement : 

♦ les produits manufacturés ; poste radios, ustensiles de cuisine 

♦ les denrées alimentaires, sucre, céréales, huile d’arachide, produits vivriers ; 

♦ le bétail ; moutons, chèvres, volailles, bœufs les chameaux sont abattus uniquement 

pour la consommation. 

Les difficultés majeures rencontrées au niveau du commerce sont entre autres l’insécurité 

permanente notamment le vol de bétail, les coupeurs de route et l’accès très difficile de ces 

marchés, le manque des magasins de stockage et les incursions répétitives de la douane. En 

saison pluvieuse, il est pratiquement impossible d’y accéder à cause des ouadis. 

1.3.5 Artisanat 

 Au niveau de l’artisanat, les articles confectionnés se résument  à la vannerie, la poterie et 

cordonnerie. On note la présence des forgerons qui, malgré leur rejet dans la société, jouent 

un rôle très important dans la fabrication des outils aratoires tels que la houe, charrue, dabas 

etc.   Le métier de forgeron est réservé aux hommes de la basse classe appelé « haddad ». Les 

forgerons sont marginalisés par la société car ils n’ont pas de voix dans les décisions et ne 

peuvent que se marier à une femme issue d’une famille forgeronne.    

Les femmes massalit  jouent un rôle très important au niveau de la construction des maisons. 

Elles constituent la main d’œuvre. C’est une grande particularité dans le département 

d’Assoungha en termes d’entreprenariat rural. Elles ont besoins d’un soutien pour une 

professionnalisation du métier. 

L’artisanat est peu développé dans le canton à cause de  l’insuffisance de la matière première, 

l’écoulement difficile  etc. 

I. Diagnostic participatif du canton et options de développement par domaine 

 Les AG du   effectuées avec les CT ont relevées les synthèses des problèmes, leur 

localisation, les causes 
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2.1 Le domaine Agriculture 

2.1.1 Résultats du diagnostic 

Problème Localisation Cause Conséquence Atouts Solutions 

 

 

Les productions 

agricoles sont 

faibles 

 

Tout le canton La présence récurrente 

des ennemis de culture,   

Rendement faible, 

famine, exode rural 

° Existence de la matière première pour 

la fabrication des produits 

phytosanitaires  

° Existence des produits  phyto 

sanitaires venant du soudan 

° Existence d’un service des protections 

des végétaux, existence des partenaires 

techniques 

° Mise en place des comités de 

vigilance et lutte des ennemis de 

culture 

° Renforcement de capacités  des 

producteurs en techniques de  lutte 

organique à partir des produits locaux 

Goungour Les sols cultivables sont 

dégradés par les eaux de 

pluie 

° Existence de matériaux (moellons, 

graviers) et main d’œuvre non qualifiée 

° Existence des bas fonds et bordure des 

ouadis pour les cultures de contre saison 

et maraichage 

° Abondance d’eau des ouaddis pendant 

l’hivernage 

° Ouadis 

°Existence de quelques compétences 

locales en matière conservation des eaux 

et des sols/défenses et restauration des 

sols. 

°Appui technique mobilisable au niveau 

des services de l’ONDR et de 

l’agriculture 

° Aménagement des champs par des 

techniques antiérosives (cordons 

pierreux, diguettes etc.) 

° Construction des seuils d’épandage  

° Construction des puits maraichers 

Tout au long de la 

frontière 

Dégâts causés par les 

animaux 

Conflits 

agriculteurs/éleveurs, 

destruction des 

cultures 

Existence des structures de gestion des 

conflits 

° Mise en place des sous comités de 

gestion 

° délimitation et balisage  des couloirs 

de transhumance 

°Elaboration des Conventions locales 

Tout le canton Utilisation des outils Faible rendement Existence des points ° vulgarisation des outils agricoles 
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agricoles rudimentaires d’approvisionnement (ONDR,PNSA)  modernes (houes, occidentales, 

semoirs.) 

Therkéria, 

Tarchana, 

Atichané, Koulê, 

Démé, Adjiné 

Surexploitation des sols 

cultivables 

Appauvrissement  

des sols 

Fumure organique abondante,  

Existence des services techniques 

Existence des moyens de transport local 

(charrette, brouette etc.) 

° Actions DRS/CES, 

° parcage et  dépôts de fumure dans les 

champs 

Les surplus des 

produits 

maraichers 

sont vendus à 

faibles prix 

Borotha, Goungour, 

Tcherkeria, Goz 

Banat, hileketh 

Techniques de 

transformation et de 

conservation peu connues 

et/ou mal maîtrisées 

Faibles revenus des 

ménages ; 

Perte des produits 

récoltés 

° Existence des pratiques de 

transformation et conservations 

traditionnelles 

° Existence de quelques matériels et 

outils de transformation 

° Renforcement des capacités des 

producteurs 

° Vulgariser les matériels et outils de 

transformation et de conservation 

° Création des structures spécialisées Insuffisances des matériels 

et outils de transformation et 

de conservation 

Les récoltes sont 

détruites par les 

incendies et les 

parasites 

Goz banat, tarchan, 

absogo, hileketh, 

nakoulouta,  

La plupart des structures de 

stockage  sont inadéquates  

 incendies, destruction 

des produits, faible 

capacités de stockage 

Existence des moellons, existence de la main 

d’œuvre non qualifié, 

 

° Réhabilitation des magasins existants, 

construction des magasins durables,  

° mise en place des CGE des magasins 

° Formation sur les techniques de stockage 

 

2.1.2 Les axes prioritaires de développement 

Problème 

 

 Le potentiel existant  Orientations prioritaires Objectif à moyen terme 

Les productions 

agricoles sont faibles 

 

 

Disponibilité des terres cultivables à   rendements 

moyens 

Accroissement de la productivité 

agricole en mettant en valeur les zones 

de production 

  

 Valoriser les abords des ouadis et le fonds des bas 

fonds par la construction des ouvrages hydro 

agricoles Terre en bordure des ouadis  très importante et 

propices aux cultures maraichères et de contre saison 

Présence des artisans ruraux pour les fabrications des 

matériels agricoles 

Développement de  l’artisanat Renforcer les artisans en techniques de fabrication 

des matériels agricoles 

Rendre disponible et accessibles les équipements 

agricoles, les semences améliorées et les intrants 

Les surplus des 

produits maraichers 

sont vendus à faibles 

Importante production de fruits, légumes 

Mise en place des unités de production par P.U AMI 

Promotion des activités de 

transformation, conservation et de 

commercialisation 

Renforcement des capacités des producteurs en 

techniques de transformation et conservation des 

produits agricoles 
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prix 

 

Filière arachide importante 

Existence de quelques matériels et outils de 

transformation 

Dynamiser la filière arachide et autres 

filières porteuses  

 

Promouvoir les unités de transformation 

 

 

Les récoltes sont 

détruites par les 

incendies  

 

 

Existence des matériaux de construction durable 

(moellons, graviers, sable) 

Amélioration des conditions de 

stockage des produits agricoles 

 

Construire des magasins de stockage à base des 

matériaux locaux ;  

Construire des seuils d’épandage  

Former et  mettre en place des CGE 
Nombre important des jeunes constituant la main 

d’œuvre locale 

 

2.2 Le domaine Elevage Durable 

2.2.1 Résultats du diagnostic 

Problèmes Localisation Causes Conséquences Atouts Solutions 

 

 

Mortalité du bétail 

à l’approche des 

pluies et pendant la 

longue saison sèche 

 

 

 Tout le canton Fréquence des 

maladies telluriques 

(pasteurellose, fièvre 

aphteuse) 

Risque de 

maladies 

épizootiques , 

diminution du 

bétail 

° Existence des A.E, ° 

°Existence d’un sous 

secteur élevage à Adré, 

°Appui des ONG, volonté 

de la population 

° Recyclage des AE, création des 

pharmacies vétérinaires et assurer leur  

fonctionnalité  

° élargir les campagnes de vaccinations 

 Insuffisance de 

pâturages et des points 

d’eau 

Insuffisance de la 

supplémentation 

  

Perte du 

patrimoine, faible 

revenu des 

ménages 

° Existence des points 

d’eau aménageables, 

° existence des essences de 

cultures fourragères 

adaptées 

Curage   des points d’eau existant 

°Développement  des techniques de 

cultures fourragères 

°Construction de parcs de vaccination 

Amaigrissement du 

bétail à partir de 

février à juin 

Goungour ; Kado, 

Kondeledjessa, Koudoumi, 

Bakaki,Goundang,Sissi,Ablouk 

Borotha ; Birsalé, Hileketh, 

Birtewil, koulê, Démé,Katarfa 

Existence des mares, 

disponibilité des foins en 

saison pluvieuse 

° Curage des mares, Formation en 

technique de coupe et conservation de 

fourrage naturel, élaboration d’une CL 

pour les mares 

°Subventionner la vente des aliments du 

bétail(tourteau de coton, blé) 

 Utilisation des 

produits non 

homologués 

Tout le canton Pas de contrôle 

vétérinaire, ignorance  

Mortalité du 

bétail 

Existence des A.E, ° sous 

secteur élevage à Adré, 

existence des groupements 

°Sensibilisation des populations sur les 

conséquences des produits périmés 
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à vocation pastorale 

Divagation des 

animaux  et 

utilisation des 

couloirs comme 

champs de culture 

 

Tout le canton ° Couloirs de 

transhumance non 

balisés 

° Non respect des 

couloirs  

Conflit 

agriculteurs-

éleveurs 

° Existence des couloirs de 

transhumances non 

matérialisés,  

° Présence des autorités 

traditionnelles et 

administratives 

° Baliser les couloirs existants 

° Créer des sous comités de gestion de 

conflits 

° Elaborer et faire appliquer les CL 

° Actions de sensibilisation 

 

Vol de bétail 

 

Zone de Borotha Présence des brigands Conflits 

interethniques 

Présence des autorités 

administratives, militaires 

et traditionnelles, cadre de 

concertation 

° sensibilisation, redynamisation du 

cadre de concertation, création des 

cellules de surveillance en concertation 

avec les autorités 

 

2.2.2 Les axes prioritaires de développement 

Problème 

 

 Le potentiel existence  Orientations prioritaires Objectif à moyen terme 

 

Mortalité du bétail à l’approche 

des pluies et pendant la longue 

saison sèche 

Existence des A.E,  appui de PU en santé 

animale, intervention spontanée des 

services techniques d’élevage, projets et 

programmes 

  

Améliorer  la productivité animale et l’accès 

aux services vétérinaires 

   

Assurer la Couverture vaccinale du 

bétail, 

Former les auxiliaires vétérinaires 

 

Amaigrissement du bétail à partir 

de février à juin 

4 mares disponibles, existence des 

essences de cultures fourragères adaptées, 

existence de groupements à vocation 

pastorale 

Assurer la disponibilité de l’eau et 

l’alimentation pour le bétail durant la période 

de février à juin 

°Aménager les points d’eau existant  

°entreprendre les cultures fourragères 

Prolifération des produits 

vétérinaires d’origine douteuse 

 

Plus de 40 A.E formés,   Rendre disponible et accessibles les  produits 

vétérinaires de bonne qualité 

 

°Créer des pharmacies vétérinaires, 

équipement et appui à leurs gestions  

°Mener des séances de sensibilisation 

sur les risques d’utilisation des 

produits périmés 

Divagation des animaux 

 

° Existence des points d’eau, 

° existence des essences de cultures 

fourragères adaptées 

° Faciliter l’accès à l’eau et la 

complémentation  alimentaire par les cultures 

fourragères 

° Elaborer les Conventions locales 

°Mise en place des sous comités de 

°concertation locale et baliser les 

couloirs ° Existence des couloirs de transhumances ° élargir les initiatives locales de concertation 
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non matérialisés,  

° Présence des autorités traditionnelles et 

administratives 

locale et de balisage des couloirs de 

transhumance 

° Creuser des puits pastoraux 
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2.3. Le domaine Gestion des RN 

2.3.1 Résultats du diagnostic 

Problème Localisation Causes Conséquence Atouts Solutions 

 

  

 

Dégradation continue du 

couvert végétal 

 

  Tout le canton ° Les bois sont coupés 

abusivement, 

 

° Utilisation de technique de feu 

de brousse pour empêcher 

l’arrivée des transhumants 

 

°les usagers  se concertent peu sur 

la question 

 

 

° la pluviométrie est faible et mal 

repartie 

 ° Disparition de 

certaines espèces 

végétales et fauniques, 

 

° Destruction de la 

flore et de l’habitat de 

la faune 

 

 

° Dégradation des sols  

 

 

 

° Existence de peuplement 

naturelle de végétation des 

Acacias , 

  

°Existence des CL informelles 

 

° Diversité des espèces 

végétales 

 

° Existence de quelques  points 

d’eau au niveau des bas fonds 

° existence de la loi 14 

°Existence d’un service des 

eaux forêts 

 

 ° Formaliser les CL 

existantes   

 

° créer un cadre de 

concertation cantonal 

des usagers 

 

°Information, éducation 

et Communication sur 

les méfaits de feux de 

brousse   

 

° Plantation d’arbres 

 Les zones de 

reboisements 

disparaissent  

progressivement 

Tarchana, 

Tcherkeria, Adjiné, 

Ablouk, Borotha 

° Les matériels d’aménagement et 

de protection des plants sont 

insuffisants 

° Divagation des animaux qui 

détruisent les reboisements 

° L’encadrement technique est 

insuffisant 

° Faible taux de 

réussite des actions de 

plantation d’arbres 

 

° Avancée  du désert 

 

 

° Existence de peuplement 

naturelle de végétation 

 

° Existence des zones de 

reboisement 

 

° Présence des Ong qui 

interviennent dans le domaine 

de l’environnement 

° créer  des pépinières 

villageoises ; 

 

° former et équiper les 

comités de plantation et 

d’entretien des plans ; 

 

° Elaborer les CL 

 

 Disparition de certaines 

espèces fauniques 

 

 

 Partie Nord du 

canton (Mahamatta 

à Borotha) 

° Prolifération des armes  à feu ; 

° un seul agent forestier pour tout 

le canton 

° Les moyens de surveillance sont 

insuffisants 

°disparition de 

certaines espèces telles 

gazelles, autruches, 

outardes etc 

° Existence de la mare de 

berbereta  qui abrite certaines 

espèces 

° Existence d’un agent de forêt 

à Borotha 

° Elabore des  CL. 

° Sensibiliser les 

populations sur la 

protection de la faune 
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2.3.2 Les axes prioritaires de développement 

Problème 

 

 Le potentiel existant  Orientations prioritaires Objectif à moyen terme 

  

 

Dégradation continue du couvert 

végétal 

 

 °Existence des espèces végétales adaptée à 

la zone 

° Existence des CL informelles 

° Diversité des espèces végétales 

° Existence de quelques  points d’eau 

° Loi 14 

° Service des eaux et forêts 

 Réduction des pressions faites sur 

l’environnement 

 

Réglementation des espaces des 

Ressources Naturelles 

° formalisation des CL existantes ; 

° Elaboration des nouvelles CL 

°Mise en défens 

° Mise en place et équipement des Comité 

de gestion des CL 

° Plantation d’arbre 

 

 Les zones de reboisements 

disparaissent  progressivement 

 

°  Existence des peuplements naturelles de 

gommerai (Tarchana, Ablouk, axe 

Goungour-Borotha) 

° Présence d’un agent  des eaux et forêts 

° Existence d’un cadre règlementaire national 

(loi 14) 

° Présence des autorités administratives et 

traditionnelles  

° Présence des artisans locaux pour la 

fabrication des outils de protection 

 

 Restauration des zones de 

reboisement 

 

Rendre disponible  les outils de 

protection des plants  

 

Aménagement des points d’eau 

pour la plantation des arbres 

 ° Création des pépinières villageoises 

° Elaboration des CL pour les sites 

naturels existants 

° Renforcement des capacités des artisans 

locaux 

° Approvisionnement de la matière 1ere 

aux artisans locaux 

° Organiser des séances de sensibilisation 

sur la protection de l’environnement 

° Foncer les puits  

 Disparition de certaines espèces 

fauniques 

 

 

 ° Existence d’une mare  abritant certaine 

espèces (crocodiles et poissons) ; 

 

 Réglementation des espaces des 

Ressources Naturelles 

 ° Elaboration de CL 

° Introduction des espèces en voie de 

disparition 
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2.4. Le domaine Economie 

2.3.1 Résultats du diagnostic 

Problème Localisation Causes Conséquence Atouts Solutions 

 

Accès très difficile des 

marchés 

Borotha, Goungour, 

hileketh,  

° Les pistes sont dégradées 

par les eaux des ouadis ; 

 

° Les ouadis sont  pleins  

en saison pluvieuse 

 

° Les matériels et outils 

d’aménagement des pistes 

sont insuffisants 

 

° Cherté des produits 

de 1 ère nécessitée ; 

 

°Diminution du 

pouvoir d’achat des 

paysans 

° Existence des grands 

marchés ; 

°  Main d’œuvre abondante° 

° Présence des artisans 

locaux 

° Présence des Ong d’appui à 

l’aménagement des pistes 

° Aménagement des 

pistes à travers le 

programme Vivres  

Contre Travail(PAM) 

° Dotation des 

populations en matériels 

et outils ; 

° Former les artisans 

locaux  

° Construction 

d’ouvrages de 

franchissement  

Produits agricoles détruits par 

les eaux de pluie, les incendies 

et parasites 

Absogo, Goz 

Banate, Gabiné, 

Tarchana, Djodjoké, 

hileket,  

Les structures de stockage 

sont construites en 

matériaux temporaires 

(paille) 

Insécurité alimentaire,   Disponibilité de moellons, 

sables, graviers et main 

d’œuvre locale 

Présence des Organisation 

paysannes 

 

 

°Construction des 

magasins durables 

 

°Mise en place et 

formation  des CGE 

Produits alimentaires sont 

exposés en  plein aire  dans des 

endroits insalubres pendant 

les jours de marchés 

 Goungour, Borotha, 

Hileketh,  

Les marchés sont 

construits par de matériaux 

temporaires,  

° Destruction des 

hangars par les 

animaux après les 

jours de marchés,  

° Maladies  

Disponibilité de moellons, 

sables, graviers et main 

d’œuvre locale 

Présence des ONG 

internationales 

° construction des 

établis 

° Organiser des journées 

de salubrité 

 

Faible revenu des producteurs 

 

 

 

Tout le canton 

°  Les établissements de la 

Micro finance sont inexistant 

dans le département 

°  

° Pauvreté,  

° exode rural 
° Existence des organisations 

des producteurs 

° Existence d’une structure 

juridique au niveau 

départemental 

° Création des caisses 

d’épargne 

°Renforcement de 

capacités des acteurs 
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2.3.2 Les axes prioritaires de développement 

Problème 

 

 Le potentiel existant  Orientations prioritaires Objectif à moyen terme 

Accès très difficile des marchés ° Existence des grands marchés ; 

° échange des produits avec le Soudan et 

Abéché 

°  Main d’œuvre abondante 

° Présence des Ong d’appui à 

l’aménagement des pistes 

 

Rendre praticable les pistes 

principales 

Aménager les pistes par le programme  

VCT (PAM) ; 

Construire des ouvrages de 

franchissement 

Produits agricoles détruits par les 

eaux de pluie, les incendies et 

parasites 

° Disponibilité de moellons, sables, 

graviers et main d’œuvre locale 

 

 

Sécuriser les produits alimentaires et 

promouvoir l’entreprenariat rural 

°Construire les magasins avec les 

matériaux locaux durables 

° création des emplois pour les jeunes 

° Former les membres de CGE sur les 

techniques de stockage 

°Former les paysans sur la fabrication 

à base des produits locaux 

Produits alimentaires sont exposés en  

plein aire dans des endroits insalubres 

pendant les jours de marchés 

 ° Marchés existants, présence des 

commerçants 

 

 

Améliorer les conditions 

d’exposition des produits 

alimentaires 

Créer des enclos d’animaux,  

Sensibiliser les commerçants à bien 

exposés leurs produits 

° Construction des établis dans les 

marchés 

Faible revenu des producteurs 

 

 

° Existence de tontine au sein des OP 

° utilisation de deux monnaies dans le 

canton (Pound et le CFA) 

Amélioration des conditions 

socioéconomiques des populations 

Sécurisation des ressources 

financières 

° Mettre en place une caisse d’épargne 

° Sensibiliser, informer sur le système 

de caisse d’épargne 
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2.4. Le domaine Santé &Assainissement 

2.4.1 Résultats du diagnostic 

Problème Localisation Causes Conséquence Atouts Solutions 

 

Les femmes en 

grossesse 

fréquentent 

faiblement les 

CS 

 

 

Tcherkeria, Ablouk, 

Goz banat, 

Ambégnou,   

les CS sont très éloignés de la 

plupart des villages 

Mortalité infanto 

maternelle  élevé  

  

Existence de 4 CS ; 

Existence d’un 

COSAN et COGES 

° Construction des  CS 

° Formation du personnel 

°Incitation  des femmes en 

grossesse à se faire 

consulter régulièrement 

 

Les sages femmes ne sont pas 

nombreuses dans les CS 

Plusieurs femmes 

meurent pendant ou après 

l’accouchement 

Existence des 

matrones dans les 

villages 

Formation et recyclage des 

matrones 

Sensibilisation des 

populations sur l’importance 

des consultations prénatales 

Les moyens de transport des 

femmes enceintes vers les CS 

sont pénibles 

Existence de quelques 

charrettes 

Dotation  des CS des 

moyens de transport 

(ambulance) 

tout le canton Tout le canton ne dispose pas du 

personnel social 

les femmes enceintes,  

allaitantes et les enfants 

sont malnutris 

Présence de P.U AMI 

qui vient en appui en 

nutrition au niveau des 

CS de goungour et 

borotha 

Assistance en vivres et 

aliments nutritionnels 

Création des mutuelles de 

santé 

 

 Sensibilisation des 

populations  

Former les femmes sur les 

techniques de bouillie 

enrichie 



 

5 

Nombre élevé 

des enfants et 

mères malnutris 

Tout le canton Les femmes allaitantes viennent 

très peu dans les CS 

Les enfants malades sont 

consultés par les marabouts 

Les ménages sont sous alimentés 

Mortalité infantiles 

 

Existence des CS, 

appui de l’Ong PU En 

nutrition, Blanket 

feedings(PAM) 

° Appui aux activités de 

maraichage 

°Education nutritionnelle 

Les populations 

fréquentent peu 

les CS 

 Les populations prennent les 

médicaments périmés, mal 

conservés et à moindre coût sur 

le marché 

Aggravation de maladie, 

mortalité  

Existence des CS, 

présence des ONG 

Sensibilisation  les 

populations sur les risques 

de prise des médicaments 

douteux 

 

 

 Les coûts des médicaments chers 

par rapport à ceux vendus sur les  

marchés 

Prise des médicaments 

douteux moins chers sur 

les marchés,  maladies 

Existence de 4 CS Subventionner  les 

médicaments 

Les équipements 

sanitaires des 

lieux publics 

sont insalubres 

Goungour, Borotha, 

Barata, Mahamata, 

Yakata, Ablouk, 

tembelli, Goz 

meram, Birkandji 

°Les populations ne sont pas 

conscientisées sur la question de 

l’assainissement  

° Les matériels et outils 

d’assainissement sont quasi 

inexistants 

° Le problème de l’eau se pose 

dans les endroits publics (CS, 

écoles, marchés, fontaines) 

° les structures d’entretien de ces 

endroits ne sont pas dynamiques 

Prolifération des 

maladies telles que 

diarrhées, conjonctivite 

etc.  

Existence de quelques 

latrines, 

Existence de quelques 

comités d’entretien 

des bornes fontaines, 

Présence des élèves, 

enseignants et 

infirmiers 

Existence des APE, 

COSAN 

 

 

° Aménagement des latrines 

existantes, 

° Creusage de nouvelles 

latrines, 

° Dotation des comités en 

matériels, outils et produits 

d’assainissement 

° redynamisation et former 

les comités en techniques 

d’assainissement 

° sensibilisation les 

populations sur 

l’assainissement 

°Organisation les journées 

de salubrités dans les 

endroits publics 

° Incitation la population au 

cérusage des latrines 

familiales 

Abondance des Goungour, Gabiné, ° les plastics non dégradables Pollution de Présence des ° Mise en place des comités 
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déchets non 

biodégradables 

dans les marchés 

Tarchana, Absogo, 

cheikhata, Ablouk, 

hileketh, borotha, 

birkandji, katarfa 

sont utilisés pour les emballages 

des produits 

° Les dépotoirs n’existent pas  

l’environnement, 

Morts des animaux qui 

consomment ces 

emballages 

collecteurs d’argent au 

sein des marchés 

Présence des autorités 

d’assainissement 

° Formation et équipement 

les comités 

°Sensibilisation les 

populations 
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2.4.2 Les axes prioritaires de développement 

Problème 

 

 Le potentiel existant  Orientations prioritaires Objectif à moyen terme 

Les femmes en grossesse fréquentent 

faiblement les CS 

 

 

° Existence de 4 CS, 4 COSAN, 

COGES 

° Présence de 4  infirmiers formés 

dans les CS 

° Présence de quelques matrones 

° Amélioration de la qualité de soins 

et l’accès aux médicaments 

 

° renforcement de l’appui à 

l’éducation nutritionnelle 

° Construire un CS 

° Inciter  les femmes à faire les CPN 

°Former  et recycler  des matrones  

° Prendre en charge les matrones par les CS 

° subvention des produits 

° Doter les CS en ambulance( Goungour, 

Borotha et Birkandji) 

° Sensibilisation des populations sur 

l’importance des CPN 

° IEC en nutrition 

° initiative des jardins scolaires 

Les populations fréquentent peu les CS 

Les équipements sanitaires des lieux 

publics sont insalubres 

 

° Existence des latrines dans les 

écoles et CS 

 

°Personnel enseignant et médical 

 

 

 

Améliorer le niveau de vie et le bien-

être général des populations par la 

promotion des bonnes pratiques 

hygiéniques et par la mise en place 

progressive des équipements 

sanitaires de base.  

 

° Aménager les latrines existantes, 

° Construire de nouvelles latrines 

communautaires 

° Redynamiser, former et équiper les comités 

d’entretien des bornes fontaines 

° Organiser des journées de salubrité dans les 

écoles, les CS et les marchés 

Abondance des déchets non 

biodégradables dans les marchés 

 

Disponibilité des la main d’œuvre ° Organiser des journées de salubrité dans les 

écoles, les CS et les marchés 

° équiper les populations en matériels 

d’assainissement 

°Sensibilisation les populations sur l’utilisation 

des emballages biodégradables 
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2.5. Le domaine Education, jeunesse, Culture et sport 

2.5.1 Résultats du diagnostic 

Problème Localisation Causes Conséquence Atouts Solutions 

 

Le nombre des filles 

diminuent à partir du 

CE1  

 

 

Tout le canton Les filles sont données 

précocement en mariage 

° Mortalité des filles 

pendant 

l’accouchement 

° Nombre élevé des 

filles fistuleuses 

 Présence des APE et 

autorités religieuses 

 

° Sensibilisation  des parents sur les 

risques des mariages précoces 

 

° Mise en place d’une prise ne charge 

des mères adolescentes et fistuleuses 

° appui du programme cantine 

scolaire 
Les filles fistuleuses 

sont abandonnées 

Prise en charge des 

fistuleuses dans le district 

à Adré 

Taux de non 

scolarisation et 

déscolarisation élevé 

Existence des APE 

Population jeune 

Organisation  des séances de 

sensibilisation et journées de 

l’éducation 

 Baisse de niveau des 

élèves 

 

°Les enseignants ne sont pas 

qualifiés ; 

Le corps enseignant est 

insignifiant  

° Certains enseignants qualifiés 

refusent d’aller en brousse 

Le ration enseignant/élevé n’est 

pas respecté 

° Les matériels didactiques sont 

insuffisants 

° La plupart des APE ne sont 

pas dynamiques 

° la plupart des écoles sont 

opérationnelles 6 sur 9 mois 

Déperdition des élèves 

Faible taux de réussite 

Exode rural 

Délinquance juvénile 

Présence des APE 

Existence des écoles 

Existence d’une 

inspection primaire et 

secondaire 

° Plaidoyer pour l’affectation des 

enseignants qualifiés et en nombre 

suffisant 

° amélioration des conditions de vie 

des enseignants 

° dotation des écoles en matériels 

didactiques 

° Redynamisation des APE 

 

 

Les élèves s’asseyent 

à même le sol 

 °Les mobiliers scolaires sont 

insuffisants 

°Certaines écoles ne se sont pas 

° Insalubrité dans les 

salles de classe 

 

Disponibilité des pierres 

pour bancs 

 

° Dotation des écoles en mobiliers 

scolaires 

° Redynamisation des APE 
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dotées de mobiliers 

° Certaines salles de classes sont 

défectueuses 

 

°Les mobiliers existants sont 

mal entretenus 

° Malformation des 

élèves 

 

° Coupe des arbres 

pour fabrication des 

bancs 

Existence des APE 

 

 

° Plaidoyer auprès de l’inspection 

°Réfection des salles de classe 

défectueuses  

° Equipement en tables bancs des 

écoles 

 

Les élèves étudient  

sous les seckos 

 

 

 ° environ 60% des écoles sont 

construites en matériaux 

provisoires ou semi durables 

°faible revenu des parents 

 

° Coupe de bois 

chaqu’année pour leur 

renouvellement 

° déperdition des 

élèves 

° maladies 

respiratoires 

° Existence des matériaux 

locaux durables (graviers, 

sables, pierres…) 

 

° Construction des écoles en 

matériels durables 

°Equipement en mobiliers scolaires 

° Entretenir les écoles  

 

Les écoles manquent 

d’eau 

 ° aucune école ne dispose d’un 

point d’eau potable 

 

 

° les enfants 

s’approvisionnent 

d’eau des ouadis 

°Maladies 

diarrhéiques, 

respiratoires etc. 

°Existence de la main 

d’œuvre  

Existence des matériaux 

de construction des points 

d’eau 

° Construction des forages dans les 

écoles 

° Mise en place des CGE 

  

Oisiveté des jeunes 

 

   Les structures de loisirs sont 

insuffisantes 

Les matériels et équipements 

sont insuffisants 

Les enseignants ne sont pas 

qualifiés 

 

 

 Délinquance, exode 

rural, 

 

  

°Présence d’une 

population très jeune 

(57%) 

Présence de quelques 

enseignants formés 

Existences des groupes 

folkloriques 

 

 

 ° Création des espaces de sport, 

culture et loisir 

Matérialisation des terrains de 

football 

° Création et équipement des centres 

de jeunes et bibliothèques 

° Equipements des écoles en 

matériels de sport, culture et loisir 

° Formation des enseignants non 

qualifié en sport 

° Organisation des tournois inter 

classe et inter établissement 
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2.5.2 Les axes prioritaires de développement 

Problème 

 

 Le potentiel existant  Orientations prioritaires Objectif à moyen terme 

Le nombre des 

filles diminuent à 

partir du CE1  

 

 

51 % des filles scolarisables (6-11 ans) 

Existence de 27 écoles primaires 

Existences des APE 

Existence d’une inspection primaire 

Existence des cantines scolaires dans 

quelques écoles 

Existence d’un collège secondaire  

 

° Favorisation  l’accès et le 

maintien des enfants, en 

particulier les filles à 

poursuivre les études 

scolaires 

° Amélioration des 

conditions de scolarisation 

des enfants et des 

enseignants 

° Sensibiliser  à la scolarisation des enfants et surtout pour 

les filles 

° Promouvoir les cantines  scolaire dans les écoles 

° Réfectionner  et entretenir  les salles défectueuses 

° Redynamiser les APE 

 

Baisse de niveau des 

élèves 

 

° Existence de quelques enseignants formés 

°Existence des écoles primaires et un 

collège secondaire 

° existence d’une inspection, 

° Existence des APE 

 

° assurer  une formation et 

éducation de base décente 

en milieu rural 

° plaidoyer pour l’affectation des enseignants formés 

° Recyclage des enseignants communautaires 

° Sensibilisation des parents pour que les écoles s’ouvrent 

dès la rentrée 

° renforcement en matériels didactiques 

° Organisation d’une journée de réflexion sur l’éducation 

Les élèves s’asseyent 

à même le sol 

 

°  existence d’une inspection, 

° Existence des APE 

° Existence de matériaux locaux durables 

 

 

Amélioration des conditions 

d’éducation et de formation 

acceptable 

° Equipement des écoles officielles et communautaires en 

mobiliers scolaires 

Les élèves étudient 

sous les seckos  
° Construction des salles de classe solide 

  

Les écoles manquent 

d’eau  

Disponibilité de la main d’œuvre locale 

Disponibilité des matériaux  

° Construction des forages dans les écoles 

° Equipement des écoles en matériels de transport et 

stockage d’eau( fûts en plastique, seau, gobelets etc) 

°traitement des eaux pour la consommation 

  
Oisiveté des jeunes 

 

 

Existence des espaces ludiques 

Existence des enseignants formés 

Existence de quelques matériels (balles de 

football), 55 % environ de la population est 

Promotion et 

épanouissement des jeunes 

en milieu rural 

° délimitation et matérialisation des terrains de sport ; 

° Equipement des écoles en matériels de sport et de culture 

° Construction et équipement de 3 centres  de jeune 

° Organisation des tournois scolaires  
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jeune, existence des matériaux locaux   

2.6. Le domaine Affaires sociales et Genre 

2.6.1 Résultats du diagnostic 

Problème Localisation Causes Conséquence Atouts Solutions 

 

2/3 enfants n’accèdent 

pas à la scolarité 

 

Goz banat, 

Goungour, 

ablouk, Birkandji 

Plusieurs enfants ne sont 

pas enregistrés à l’Etat 

civil 

Les enfants ne sont 

pas scolarisés 

Présence des autorités 

administratives, 

Présence de l’UNICEF à 

travers APFLT 

° Sensibilisation des 

parents à l’enregistrement 

des enfants à l’Etat civil 

 

Les données sur le 

taux de prévalence du 

VIH/SIDA ne sont pas 

disponibles 

Tout le canton  il n’existe pas de centre de 

dépistage pour le 

VIH/SIDA 

  

 

Risque de 

prolifération 

Méconnaissance du 

statut sérologique 

 

Présence des ONG,  

Existence des centres de santé 

° Sensibilisation des 

populations 

° Mise en place  et 

formation des pairs 

éducateurs 

° Création d’un centre de 

dépistage 

Les cas de violences 

conjugales et autres 

types de violences sont 

récurrents 

Tout le canton ° Ignorance des textes de 

protection des droits des 

humains, 

° Consommation abusive 

de l’alcool dans certaines 

localités ; 

° les us et coutumes, les 

pesanteurs socio culturels  

ne protègent pas la femme 

Les contrevenants ne sont 

généralement pas 

dénoncés ; 

° Coups et blessures 

° Séparation des 

couples  

° traumatisme  

 

Présence des responsables 

religieux, 

Présence des autorités 

traditionnelles et gendarmes,  

Présence des conciliateurs,  

Présences des associations 

des Droits de l’Homme 

° Organisation de forum 

sur les Violences faites 

aux femmes 

° Formation des cadres 

religieux, enseignants, 

leaders d’opinion, les 

notables sur les droits 

humains 

° Plaidoyer 

Les personnes âgées 

sont exposées à de 

Tout le canton Les populations ne prêtent 

pas attention à cette 

Mortalité précoce 

Isolement et exposé 

Présence des Ong 

d’assistance 

° identification de ces 

groupes de vulnérables 
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conditions de vie 

extrêmement difficile 

catégorie de vulnérables 

La plupart n’a pas de 

soutien dans le village 

à des intempéries 

Mendicité, errance  

 

 

ponctuelle(PAM), P.U AMI ° plaidoyer pour l’accès 

aux soins sanitaires 

° Assistance 

communautaire 

2.6.2 Les axes prioritaires de développement 

Problème 

 

 Le potentiel existant  Orientations prioritaires Objectif à moyen terme 

2/3 enfants n’accèdent pas à la 

scolarité 

 

Présence des autorités administratives, 

Présence de l’UNICEF et ses 

partenaires 

 Assurer la protection et le soutien des 

enfants scolarisation par l’enregistrement 

de l’Etat civil 

 

° Systématisation de l’enregistrement 

des actes de naissance 

Les données sur le taux de 

prévalence du VIH/SIDA ne 

sont pas disponibles 

 

Présence des ONG, Conscientisation des populations sur les 

maladies infectieuses en particulier le 

VIH/SIDA 

Former et mettre en place des pairs 

éducateurs dans chaque zone 

Les cas de violences conjugales 

et autres types de violences 

sont récurrents 

 

Présences des associations des Droits 

de l’Homme 

 Assurer la protection et le soutien des 

groupes vulnérables  

° Mener de vastes campagnes de 

sensibilisation  sur les violences 

basées sur le genre 

Les personnes âgées, 

handicapées sont exposées à de 

conditions de vie extrêmement 

difficile 

 

Présence des Ong d’assistance 

ponctuelle(PAM), P.U AMI 

° Mettre en place un mécanisme de 

prise en charge au sein de la 

communauté 
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III     Sommaire des grands axes de développement des différents domaines 

Domaine Problèmes majeurs  Axes stratégiques Actions de développement 

Agriculture  Les productions agricoles  et pastorales 

sont faibles 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les surplus des produits maraichers et 

sous produits pastoraux sont vendus à 

faibles prix 

 

 

Les récoltes sont détruites par les 

incendies  les parasites et les animaux 

Améliorer  l’accroissement de la productivité 

agricole et pastorale 

 
 
 
 
 
 
 

 

 
 
 

 

 

 

 

Accroître les revenus des agropasteurs par la 

promotion des activités de transformation, 

conservation et de commercialisation  
 

 

 

Améliorer les conditions de stockage des 

produits agropastoraux 

° Mettre en place des comités de vigilance et lutte des 

ennemis de culture  

° Renforcer les capacités  des producteurs en techniques de  

lutte organique à partir des produits locaux 

°Construire des seuils d’épandage et les antiérosifs 

° Mettre en place des CL et redynamiser les CGE existants 

°construire les puisards 

°Couvrir la campagne de vaccination et le traitement du 

bétail  

° Construire des parcs de vaccination 

° créer deux  pharmacie vétérinaires  

°vulgariser les outils aratoires modernes, renforcer la 

capacité des artisans ruraux à la fabrication des outils 

° Renforcer les capacités des producteurs 

° Vulgariser les matériels et outils de transformation et de 

conservation 

° Créer des structures spécialisées dans le domaine  

 

° Construction des magasins de stockage durable 
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Assurer la bonne cohabitation entre les 

agriculteurs et éleveurs  

°Mise en place et renforcement des capacités des CGE 

 
 

Elevage durable Amaigrissement du bétail à partir de 

février 

 

Divagation des animaux 

 

Assurer la disponibilité de l’eau et de 

l’alimentation pour le bétail durant la période 

de février à juin 

 

° Curer les mares ensablés 

° Créer des unités de cultures fourragères 

° Foncer les puits pastoraux 

° Matérialiser les couloirs de transhumance 

° Mettre en place les sous comités de gestion des conflits 

° Sensibiliser les populations sur le respect des couloirs 

 

Gestion des RN 

 

 

 

Dégradation continue du couvert végétal 

 

 

Les zones de reboisements disparaissent 

progressivement  

 

 

Disparition de certaines espèces fauniques 

 

 

Assurer la régénérescence des espèces 

végétales et fauniques 

Valorisation des espèces forestières et 

fauniques 

° formaliser les CL existantes ; 

° Elaborer de  nouvelles CL 

°renforcer le peuplement de gommier 

° Formation sur les techniques d’entretien, de récolte de la 

gomme arabique 

° Mettre en place et équiper des Comité de gestion des CL 

° Planter des arbres 

° Créer des pépinières villageoises 

° Foncer des puits 

° Créer de cadre de concertation cantonal sur la question de 

l’environnement 

Economie 

 

 Accès très difficile des marchés 

 

Produits agricoles détruits par les eaux de 

pluie, les incendies et parasites 

 

Produits alimentaires sont exposés en  

plein aire dans des endroits insalubres 

pendant les jours de marchés 

 

 

 

Faible revenu des producteurs 

Permettre le désenclavement des principaux 

marchés du canton 

 

 

 

 

Assurer la santé des populations 

 

 

 

 

créer les conditions pour la mobilisation des 

° Aménager les pistes rurales à travers le programme 

VCT 

° Dotation des populations en matériels et outils 

d’aménagement des pistes 

 ° Construire les établis 

° Créer des parkings des animaux autour des marchés 

 

° Créer des caisses d’épargne et de crédits 
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ressources à moyen et long terme pouvant 

permettre de financer des entreprises locales 

° sensibiliser et Former les bénéficiaires 

Santé et 

Assainissement 

Les femmes en grossesse fréquentent 

faiblement les CS 

 

Les populations fréquentent peu les CS 

 

 

 

 

Les équipements sanitaires des lieux 

publics sont insalubres 

 

Abondance des déchets non 

biodégradables dans les marchés 

Amélioration de l’accès aux services et soins 

de santé 

Améliorer la santé des femmes allaitantes et 

les enfants de moins de 5 nas 

 

Amener  les communautés rurales à  prendre 

en charge progressive des activités d’hygiène 

et d’assainissement  

 

  

° ° Construction d’un CS 

 °Formation  et recyclage  des matrones  

° Prises en charge des matrones par les CS 

  

° Sensibilisation des populations sur l’importance des CPN 

et traitement des enfants malades aux CS 

° Appuyer les écoles à la création des jardins scolaires 

° Mettre en place des comités d’assainissement au niveau 

des bornes fontaines, écoles, marchés et CS 

° Equiper les comités en matériels, outils et produits 

d’assainissement 

°Organiser les journées de salubrité dans les endroits 

publics, 

°Sensibiliser les populations sur l’hygiène et la salubrité 

Education, 

Jeunesse, culture 

et sport 

Le nombre des filles diminuent à partir du 

CE1  

 

Baisse de niveau des élèves 

 

Les élèves s’asseyent à même le sol 

 

Les élèves étudient sous les seckos  

 

 

Contribuer à la scolarisation des jeunes et 

surtout des filles 

Améliorer le niveau des élèves 

 

Améliorer les conditions d’études et de 

formation des enfants 

 

 

Contribuer à la promotion et à  

° Sensibiliser les parents pour assurer l’éducation des 

enfants et en particulier les filles 

° Plaidoyer pour l’affectation des enseignants qualifiés et en 

nombre suffisant 

° amélioration des conditions de vie des enseignants 

° dotation des écoles en matériels didactiques 

° Redynamisation des APE 

° Construction des salles de classes 

° Construction des forages au niveau des écoles 

°° délimitation et matérialisation des terrains de sport ; 

° Equipement des écoles en matériels de sport et de culture 
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Les écoles manquent d’eau 

Oisiveté des jeunes 

 

l’épanouissement des jeunes ° Construction et équipement de 3 centres  de jeune 

° Organisation des tournois scolaires  

 

Affaires sociales et 

Genre 

2/3 enfants n’accèdent pas à la scolarité 

 

 

Les données sur le taux de prévalence du 

VIH/SIDA ne sont pas disponibles 

 

Les cas de violences conjugales et autres 

types de violences sont récurrents 

Les personnes âgées sont exposées à de 

conditions de vie extrêmement difficile 

 

 
Fournir une assistance sociale  aux groupes 

vulnérables  

 

Promouvoir l’inclusion sociale 

° Plaidoyer pour la systématisation de l’établissement des 

actes de naissance 

° Former et mettre en place des pairs éducateurs dans 

chaque zone ; 

° Mener de vastes campagnes de sensibilisation  sur les 

violences basées sur le genre 

 

° Mettre en place un mécanisme d’assistance 

communautaire 
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IV. Projets de développement sur la durée du plan 

4.1 Domaine Agriculture 

Titre du projet Localisation et zone géographique à couvrir Promoteur Coût 

estimatif 

Disponibilité 

financière 

Début 

probable 

Durée 

1. Construction de 8 seuils 

d’épandage 

Goungour : tonongone, sa-tabari, , sissi, goungour, (3)  

Borotha : koulê -toukougné, berberta, sissi dokognote, 

birtewil, démé  konga, adjikota, Goundo, ngourkognou(5) 

ADC/Grts 200 000 000 4 500 000 01/ 2014 3  ans 

2. Construction de 30 000 

Mètre linéaire de cordons 

pierreux 

Goz banat : Kodoledjessa, Ablouk, goz banat, Tarchana  

Goungour ;tewein, bakaki, tabari, bakou, 

tcherkeria,ketil,dagnata,damiré, tonongone, kouldoum, kodolê 

Borotha : birsalé, kikata, nakoulouta, katarfa, soumssoum, 

koulê, Keranga, Abou almy, ngodjeta, Bakaki, sa-tabari 

ADC/Grts  30 000 000 3 000 000 02/ 2014 2 ans 

3. Construction de 43  puits 

maraichers  

Goz banat : goz banat(1) Ablouk(1), 

toukoultoukouli(3),absogo(1),barrata(2), yakata(1), 

cheikhata(3) 

Goungour ;goungour(1),bakaki(2), Kado(2), tonongone(2), 

hilé younous(1),  sourabé(2) ,dressia métché(2), tewein(1), 

sissi andadji (1), , ketil (1), moutourta(1) 

Borotha : dressia(2), fougougnon(1), sissi dokognote (1), 

Fatoumata(4), koulê toukougni(3), kourti(1), damiré(1), 

katarfa(2) 

ADC/Grts 64 500 000 6 450 000 02/ 2014 4 ans 
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4. Construction de 25 

magasins de stockage 

Goz banat : goz banat(1) Ablouk(1), tmeleta(1), 

absogo(1),Gabiné(1) tabari(1), digné(1), goundo(1), bredjil, 

mimi birtewil(1) 

Goungour ;goungour(1),tcherkeria(1) dagnata kabir(1), tabari 

darassalam(1), tonongone(1), kondoledjessa(1), bakou 

guéréda(1), bakou massalit(1) ambegnou(1), tewein(1), , 

Borotha : dressia(2), fougougnon, sissi(1), Fatoumata(4), 

koulê toukougni(3), kourti(2) 

ADC/Grts 125 000 000 12 500 000 03/2014 4 ans 

5. Acquisition de 300 houes 

occidentales, 700 semoirs 

et 700 houes   

Tout le canton Grts   05/2014 3 ans 

6. Renforcement des 

capacités de 425 

producteurs en techniques 

de culture  pluviales, 425 

en techniques itinéraires et 

15 groupements 

spécialisés en culture de 

sésame et d’arachide 

Goz banat : pluvial (250),  maraichage 250 et 5 groupements 

spécialisés 

Goungour : 100 en pluvial et 100 en maraichage et 5 

groupements spécialisés 

Borotha : 75 en pluvial et 75 en maraichage et 5 groupements 

spécialisés 

ADC/Grts 3 000 000  01/ 2014 3 ans 
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4.2 Domaine élevage durable 

Titre du projet Localisation et zone géographique à 

couvrir 

Promoteur Coût estimatif Disponibilité 

financière 

Début 

probable 

Durée 

1. Recyclage de 52  

Auxiliaires d’.Elevage 

Goz banat : 5,  goungour :25 

 Borotha : 22 

Grts 2 080 000  04/ 2014 2 ans 

2. Création de 2 

pharmacies 

vétérinaires 

Borotha et goz banat ADC/grt 7 000 000 700 000 12/ 2014 2 ans 

3. Appuyer à la 

vaccination du bétail 

Tout le canton Etat   06/2014 4 ans 

4. Construire 3 parcs de 

vaccination 

Goungour : goungour  

Borotha : nakoulouta,  

Goz banat, dedeta 

ADC/ Grpts/CT 9 000 000 900 000 11/ 2014 4 ans 

5. Curage de 6 mares 
Borotha : Fatoumata, soumssoum 

Goungour : Kado, ngourkougnou 

Goz Banat : Ous-oussanguita, Kourtcha 

ADC/ Grt/ CT 54 000 000 5 400 000 05/  2014 3 ans 
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4.3 Domaine Environnement et Gestion des Ressources Naturelles 

Titre du projet Localisation et zone géographique à couvrir Promoteur Coût Disponibil

ité 

financière 

Début 

probable 

Durée 

1. Formation 21 membres de 

l’ADC et ALC sur la 

protection de l’environnement 

Goungour ADC 100 000 100 000 04/2014 2 jrs 

2. Organisation de 45 séances 

d’Information, de 

sensibilisation et éducation 

sur la protection de 

l’environnement  

 Tout le canton soit 15 séances par zone (Goz Banat, 

Goungour, Goungour) 

ADC/ALC/CT 

environnement 

1 000 000 300 000 01/ 2014 2 ans 

 

3. Création de 13 sites de 

pépinières  

Borotha : Dressya, birkandji, Katarfa, Nakoulouta, 

Angninguita, koulé boro, ouadi allawilla, borotha 

Goungour : Tourta, sissi Andadja, tcherkeria 

Goz Banat : goz banat, Kiskita 

ADC/Grpt/CT 

environnement 

6 000 000 650 000 02/  2015 2 ans 

 

4. Production de 7500 plants 

et reboisement de 4 ha 

Borotha : béréta, changaya, dressia, koulé, birsaleh, rataye, 

fougougnon, koulé mimi 

Goungour : kormododo, tonongone, bakaki, kourti, khor 

dagnata, moutoukta,  

Goz banat : djati, silegnou 

ADC/Grpt/CT 

environnement

  

10 000 

000 

1 000 000 06/ 2015 2 ans 

 

5.   Formation et équipement 

de 13 comités de plantation 

Borotha : Dressya, birkandji, Katarfa, Nakoulouta, 

Angninguita, koulé boro, ouadi allawilla, borotha 

ADC/ CT 4 900 000 490 000 03/  2014 2 ans 



 

15 

et d’entretien des plants Goungour : Tourta, sissi Andadja, tcherkeria 

Goz Banat : goz banat, Kiskita 

 

6. Elaboration de trois 

conventions locales 

Borotha : koulé mimi 

Goungour : Ambegnou 

Goz Banat : djiati 

ADC/CT 3 000 000  06/2015 3 ans 

 

 

4.4 Domaine Economie 

Titre du projet Localisation   Promoteur Coût Disponibilité 

financière 

Début 

probable 

Durée 

1. Aménagement de 6 pistes 

rurales 

 Borotha-hileketh-arkoum(35km) 

Hileketh-Goungour(37 km) 

Borotha-layouna (39 km) 

Goungour-Adré (38km) 

ADC/Grpts   04/ 2014 4 ans 

2.  Construction de 15  

magasins de stockage 

Borotha : darassalam, gnayoulta, kourbouchta, birsaleh 

doungous,hillé goumier 

Goungour : bakou massalit, tongoê, tabari 

darassalam,kado, bakou guéréda 

Goz banat : tarchana, meleta, absogo, dedeta, goz banat 

ADC/Grpts 45 000 000 4 500 000 03/ 2014 4 ans 

 

3. Formation de 15 comités de 
Goz banat : tarchana, meleta, absogo, dedeta, goz banat ADC/Grpts  2 500 000 350 000 03/ 2014 4 ans 
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gestion des magasins Goungour : bakou massalit, tongorê, tabari 

darassalam,kado, bakou guéréda 

Borotha: darassalam, gnayoulta, kourbouchta, birsaleh 

doungous, hillé goumier 

4. Renforcement des capacités 

de 30 artisans ruraux   

Goz banat, Goungour et Borotha ADC/Grpts   03/2014 3 ans 

5. Création de 3 petites caisses 

d’épargne et de crédit  

Goz banat, Goungour et Borotha ADC/Grpts 9 000 000  02/2014  4 ans 
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4.5   Domaine Santé et Assainissement  

Titre du projet Localisation et zone géographique à couvrir Promoteur Coût Disponibilité 

financière 

Début 

probable 

Durée 

1. Construction et équipement 

de  3 centres de santé   

Dressia :  

Katarfa :kourbouchta, adjiné drimba, djocdjoké, 

bourguita, kerkeinta, kouziwait,   

 Goz banat : Gabiné, tarchana, dedeta, ablouk orê, 

ablouk kabir, ablouk goz amar, ,goz banat, kiskita, 

atichané, katil, ambegnou, silégnou, nderta,  hilé mimi 

ADC/CT 120 000 000 12 000 000  01/  2015   3 ans 

 

2. Formation et recyclage de 

30 matrones 

Goungour : Goungour, sissi, tcherkeria, tewein, 

andabarta, ambegnou, sibite, katil, kodolodjessa, 

Tabari wadéta  

Goz banat: goz banat, tarchana, gabiné, silegnou, 

ablouk, yakata, toukoultouli, nderta, dedeta, hilé mimi 

Borotha: Nakoulouta, hileketh, birkandji, sissi, 

birsaleh, birtewil, adjiné, koulê, debé, boro ketchemer 

ADC/COSAN/CO

GES 

1 000 000  100 000 03/2014   1 an 

 

3. création de 4 mutuelles de 

santé  

 Mahamata, Goungour , Bortha, Birkandji ADC/Grpts   10/ 2014 2 ans 

 

4.   Construction de 4 forages 

au niveau des centres de 

santé 

 Mahamata, Goungour, Borotha, Birkandji ADC/Coges 12 000 000 450 000 05/2014 2 ans 

 

5.  Organisation de 40 séances 

de sensibilisation sur 

 Dressia :  

Katarfa :kourbouchta, adjiné drimba, djocdjoké, 

ADC/Coges   02/2014 3 ans 
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l’importance de la CPN bourguita, kerkeinta, kouziwait,   

 Goz banat : Gabiné, tarchana, dedeta, ablouk orê, 

ablouk kabir, ablouk goz amar, ,goz banat, kiskita, 

atichané, katil, ambegnou, silégnou, nderta,  hilé mimi 

6. Aménagement de 3 latrines 

existantes au niveau des CS 

Mahamatta, Goungour, Borotha ADC/Cosan/Coges 300 000  150 000 04/ 2014 1 an 

7. Mise en place et dotation de 

3 comité d’assainissement 

en matériels 

d’assainissement (brouette, 

gangs, cresyl, pelles, 

pioches etc) 

Goungour : Goungour, sissi, tcherkeria, tewein, 

andabarta, ambegnou, sibite, katil, kodolodjessa, 

Tabari wadéta  

Goz banat: goz banat, tarchana, gabiné, silegnou, 

ablouk, yakata, toukoultouli, nderta, dedeta, hilé mimi 

Borotha: Nakoulouta, hileketh, birkandji, sissi, 

birsaleh, birtewil, adjiné, koulê, debé, boro ketchemer 

ADC/autorités 

locales 

1 500 000 350 000 01/2015 1 an 

8. Formation de 4 comités 

d’assainissement en 

techniques d’assainissement 

Goungour, Borotha, Goz banat ADC/commission 

thématique/Comité 

d’assainissement 

1 000 000 100 000 02/ 2015 1 an 

9. Organisation des journées 

de salubrité dans les lieux 

publics 

Goungour, Borotha, Goz banat ADC/Commission 

thématique 

  03/2014 4 ans 
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4.6 Domaine  Education et Alphabétisation 

Titre du projet Localisation et zone géographique à 

couvrir 

Promoteur Coût Disponibilité 

financière 

Début 

probable 

Durée 

1. Redynamisation de 15 

APE 

Goungour, ketil, ablouk, yakata, barata, 

goungour, goz banat, 

Borotha : Borotha, hileketh, katarfa,  

Goz banat : Barrata, mahamata, yakata, 

tcherkeria 

ADC/APE/CT   11/ 2014 2 ans 

2. Construction de  10 

forages dans les écoles 

existantes 

 Goz banat : ketil, Ablouk, yakata, 

barata 

Goungour : goungour, dressia, 

kolongué 

Borotha : Borotha, hilé mamoudi, 

hileketh, tembelli farida 

APE/ADC 30 000 000 3 000 000 11/2014 3 ans 

 

3. Construction de  6 écoles 

en matériels durables 

Goz banat : Tarchana, Gabiné 

Goungour : Kado, tcherkeria 

Borotha : Goré, katarfa, 

ADC/ APE 60 000 000 6 000 000 02/ 2015 4 ans 

 

4. Equipement de 12 écoles 

en mobiliers et matériels 

didactiques 

Barrata, yakata, ablouk, kolongué, hilé 

mamoudi, birkandji, dressia, djati, 

goungour, tembelli, faridé, katile, 

hileketh 

APE/ADC 18 000 000  10/2014 4 ans 

 

5. Organiser 12 séances de 
Adré, Abéché ADC/APE 300 000 300 000 09/ 2014  3 ans 
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Plaidoyer pour 

l’affectation des 

enseignants 

 

6. Construction de 12 latrines 

scolaires 

Barrata, yakata, ablouk, kolongué, hilé 

mamoudi, birkandji, dressia, djati, 

goungour, tembelli, faridé, katile, 

hileketh 

APE/Coges 1200 000 120 000 09/ 2014 4 ans 

 

7. Création de 3 centres 

d’alphabétisation 

fonctionnelle 

Goungour, ablouk et hileketh ADC/groupement 740 000 120 000 03/2014 4 ans 
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4.7 Domaine  Jeunesse, Culture et Sport 

Titre du projet Localisation et zone géographique à 

couvrir 

Promoteur Coût Disponibilité 

financière 

Début 

probable 

Durée 

1. Création de 7 espaces 

de sport, culture et 

loisir 

Borotha, goungour, tarchana, hileketh, 

dressia, tcherkeria, birkandji 

ADC 9 000 000 3 000 000 09/ 2014 2 ans 

 

2. Création et équipement 

de 3 centres de jeunes 

Goz banat, goungour et borotha ADC 60 000 000 6 000 000 01/ 2015 3 ans 

 

3. Equipement de 6 écoles 

en matériels de sport, 

culture et loisir 

Goz banat :  Ablouk, yakata, barata 

Goungour : goungour,  kolongué 

Borotha : Borotha,  hileketh 

ADC/APE 12 000 000 1 200 000 11/ 2014 3 ans 

4. Organisation de 6 

tournois inter 

établissement et des 

tournois inter classe 

Goz banat :  Ablouk, yakata, barata 

Goungour : goungour,  kolongué 

Borotha : Borotha,  hileketh 

ADC/APE 3 000 000 300 000 11/ 2014 
2 ans 
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4.8 Affaires sociales et Genre 

Titre du projet Localisation et zone géographique à couvrir Promoteur Coût Disponibilité 

financière 

Début 

probable 

Durée 

1. Organisation de 130 

séances de sensibilisation 

des parents à 

l’enregistrement des 

enfants à l’état civil   

 Borotha : birkandji, koulê, béréta, changaya, dressia, koulé, 

birsaleh, rataye, fougougnon, koulé mimi 

Goungour :kormododo, sissi andadja, tonongone, bakaki, 

kourti, khor dagnata, moutoukta, kado,  

Goz banat : djati, silegnou, ablouk, dedeta, nderta, tcherkeria, 

andabarta, sibite 

ADC/APE 600 000 120 000 04/ 2014   3 ans 

 

2.  Identification et formation 

de 60 pairs éducateurs et 18 

cadres religieux 

Goz banat : mahamatta, yakata, barrata, wandalou, cheikhta, 

tarchana, goz banat, ablouk, gabiné 

Goungour : goungour, kado, tcherkeria, sibite, sissi andadja, 

kormododo, katarfa,  

Borotha ; keteltek, hileketh, démé konga, koulê, hilé adjiné, 

hillé goumier, dressia, birkandji, borotha 

Cosan/ CT 3 000 000 300 000   10/2014   2 ans 

3.  Création de 3 centres de 

dépistage  

Mahamata, Goungour , Borotha : ADC/ 

COSAN 

  03/ 2015 4 ans 

4.    Organisation de 120 

séances de sensibilisation 

sur les risques des IST et 

SIDA 

Goz banat : mahamatta, yakata, barrata, wandalou, cheikhta, 

tarchana, goz banat, ablouk, gabiné 

Goungour : goungour, kado, tcherkeria, sibite, sissi andadja, 

kormododo, katarfa,  

Borotha ; keteltek, hileketh, démé konga, koulê, hilé adjiné, 

ADC/COS

AN 

  04/ 2014 2 ans 
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hillé goumier, dressia, birkandji, borotha 

5.  Identification des 

personnes âgées et 

assistance communautaire à 

120 ciblées 

Goz banat, Goungour et Borotha ADC/CT 1 000 000 100 000 04/2014 2 ans 
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VI. Mécanisme de la mise en œuvre, de pilotage et de 
suivi du programme d’actions 

5.1 Mécanisme de la mise en œuvre, de pilotage et de suivi du programme d’actions 

Dans la mise en œuvre de ce présent PDL qui est l’émanation d’un large consensus cantonal 

impliquant toutes les couches (hommes, jeunes, femmes, personnes âgées etc.), les structures 

locales mises en place pendant le processus serviront de courroie de transmission et « pierre 

angulaire » des actions planifiées.  

Le CCD porteur et interface entre les populations et les intervenants, développera dans un 

premier temps, une large diffusion du PDL au niveau cantonal, départemental à travers de 

réunions par grappe de village. Pour ce faire, le PDL sera multiplié en français, en arabe et 

une synthèse à mettre à la disposition des intervenants et la population. Au fur et à mesure que 

le PDL est diffusé, le CCD mobilisera les fonds pour la réalisation des microprojets retenus. 

5.2 Mécanisme de la mise en œuvre des actions 

Elu  lors de l’Assemblée du 5 février 2013 à Goungour, Le CCD est la structure de référence 

pour la coordination des actions de développement local. Elle a pour  mission d’appuyer les 

actions et les projets inscrits dans le PDL. Ses principales tâches sont :  

 Présenter et défendre le plan de développement devant le CDA ; 

 Restituer à la population du canton les informations concernant la validation par le 

CDA, 

 Orienter la population sur la mise en œuvre des projets prioritaires de développement, 

 Contacter les différents partenaires pour solliciter leur adhésion et coopération au plan 

cantonal, 

 Coordonner la mobilisation des apports des bénéficiaires des microprojets à exécuter 

etc   

 

Par ailleurs, le CCD fera appel aux commissions thématiques mises sur pied au niveau de 

chaque type d’action ou microprojets à réaliser en cas de financement. Ces commissions 

seront  placées sous le contrôle du CCD  et aura pour principaux rôles de : 

 Veiller scrupuleusement à la gestion financière, 

 Assurer la comptabilité de l’utilisation des fonds, 

 Réunir à temps la contribution des bénéficiaires (financière, nature et en terme de 

main d’œuvre), 

 Fournir toutes les informations au CDC et partenaire aidant à la réalisation de l’action 

ou projet, 

 Faciliter l’inspection, la vérification des documents ou des activités réalisées sur le 

terrain, 

 Soumettre un rapport détaillé sur l’utilisation des fonds mobilisés auprès des 

populations, 

 Rendre compte régulièrement au CDC, autorités traditionnelles à l’évolution du sous 

projet, 

 Assurer un bon suivi pour la pérennité des actions mises en œuvre etc. 
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5.3  Stratégie de pilotage et de suivi du programme 
 

Etant promoteur du présent PDL, le CCD  étant le dispositif de pilotage central aura des sous 

comité de gestion de projet dans chaque grappe de village avec à sa tête le membre du CCD 

dans ce grappe de village. Ces comités travailleront en synergie avec les membres des 

Groupement de Gestion des Ouvrages (pour le cas des ouvrages à réaliser). En cas 

d’approbation d’un projet quelconque, Ces comités se réuniront hebdomadairement pour la 

mobilisation des ressources humaines, matérielles que financières. Ils rendront comptent au 

CCD par la voie de son membre. Pour sa part, le CCD  organisera :  

 

- des réunions mensuelles pour s’assurer du suivi des activités, de la recherche aux 

solutions des problèmes de mise en œuvre etc.  

- des rencontres trimestrielles par grappe de village (information, sensibilisation). 

- Réunion semestrielle pour des évaluations à mis parcours annuel de l’évolution des 

activités. Cette rencontre à laquelle le CCD invitera les membres du CDA, les 

partenaires présents ainsi que les autorités traditionnelles et administratives permettra 

de faire : 

 

o le bilan de l’impact du projet dans leur milieu et identifier les facteurs 

expliquant ou justifiant le niveau de réalisation ; 

o Proposer des mesures d’atténuation ou de correction en vue de redresser la 

situation et trouver des solutions palliatives ; 

o  le plaidoyer et de la reprogrammation des activités ; 

o La reprogrammation des activités pour le semestre suivant etc. 
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5.3 Plan Annuel d’Investissement 

Domaine Agriculture 

Titre du projet Localisation et couverture 

géographique 

Promoteur Coût 

(Fcfa) 

Disponibili

té 

financière 

(Fcfa) 

Financemen

t attendu 

des 

partenaires   

Le (s) 

partenaire

s actuels et 

potentiels 

Début 

probable 

Durée   

responsa

ble 

1. Construction de 3 

seuils d’épandage 

Goungour : tonongone, sa-tabari, , sissi, 

goungour, (3)  

ADC/Grts 60 000 000 6 000 000 54 000 000 PADL II 01/2014 5 mois  

2. Construction de 

20 000 Mètre linéaire 

de cordons pierreux 

Goungour ;tewein, bakaki, tabari, 

bakou,tcherkeria,ketil,dagnata,damiré, 

tonongone, kouldoum, kodolê 

ADC/Grts 15 000 000 1 500 000 13 500 000 PADL II 05/2014 3 mois  

3. Construction de 9  

puits maraichers 

Gozbanat : ),absogo(1),barrata(2) 

Goungour ;goungour(1),bakaki(2) 

Borotha dressia(2), fougougnon(1 

ADC/Grts 18 000 000 1 800 000 16 200 000 PADL II, 

SECADEV

, ATURAD 

04/2014 3 mois  

4. Construction de 6 

magasins de stockage 

Gozbanat : Absogo, Gabiné 

Goungour :Tcherkeria, Dagnata 

kabir 

Borotha   : Fatoumata, dressia 

ADC/Grts 30 000 000 3 000 000 27 000 000 SECADEV

, 

ATURAD, 

AERCEF 

03/2014 3 mois  

5. Acquisition de 60 

houes occidentales, 150 

semoirs et 150 houes   

Gozbanat : goungour, borotha ADC/Grts    SECADEV

,ATURAD, 

AERCEF 

 1 mois  

6. Renforcement des 

capacités de 425 

producteurs en 

techniques de culture  

pluviales, 425 en 

techniques itinéraires 

et 15 groupements 

spécialisés en culture 

de sésame et 

d’arachide 

Goz banat : pluvial (80),  maraichage 

250 et 5 groupements spécialisés 

Goungour : 25 en pluvial et 25 en 

maraichage et 5 groupements spécialisés 

Borotha : 20 en pluvial et 20 en 

maraichage et 5 groupements spécialisés 

ADC/Grts      3 jrs  
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Domaine Elevage durable 

Titre du projet Localisation et couverture 

géographique 

Promoteur Coût (Fcfa) Disponibilité 

financière 

(Fcfa) 

Financement 

attendu des 

partenaires 

(Fcfa) 

Le (s) 

partenaires 

actuels et 

potentiels 

Début 

probable 

Durée Personne 

responsable 

1. formation et 

Recyclage de 18  

Auxiliaires d’.Elevage 

Goz banat : 5,   

Goungour : 25 

 Borotha : 20 

ADC/ CT 

élevage 

2 000 000 200 000 1 800 000 Etat, FAO 4/2014 3 jrs  

2. Création de 1 

pharmacie vétérinaire 

villageoise 

Goz banat : 1 ADC/ CT 

élevage 

12 000 000 1 200 000 10 800 000 Etat, FAO 8/2014 2 mois  

3. Appuyer à la 

vaccination du bétail 

Tout le canton ADC 6 000 000 600 000 5 400 000 Etat, P.U 

AMI, FAO 

06/2014 1 mois  

4. Construire 1 parc de 

vaccination 

 Nakoulouta ADC 6 000 000 600 000 2 700 000 Etat, FAO, 

ONG 

5/2014 1 mois  
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Domaine environnement et GRN 

Titre du projet Localisation et couverture 

géographique 

Promoteur Coût 

(Fcfa) 

Disponibilité 

financière 

(Fcfa) 

Financement 

attendu des 

partenaires 

(Fcfa) 

Le (s) 

partenaires 

actuels et 

potentiels 

Début 

probable 

Durée Personne 

responsa

ble 

1. Formation 21 membres 

de l’ADC et ALC sur la 

protection de 

l’environnement 

Grappes de village Goz 

Banat,Bortha et  Goungour 

ADC 100 000 100 000 00 Etat, 

SECADEV, 

AERCEF, 

ATURAD 

04/2014 2 jrs  

2. Organisation de 12 

séances d’Information, 

de sensibilisation et 

éducation sur la 

protection de 

l’environnement 

Grappes de village Goz 

Banat,Bortha et  Goungour 

ADC 240 000 240 000 00  Etat(secteur 

environnement) 

04/2014 6 jrs  

5. Formation et 

équipement de 3 comités 

de plantation et 

d’entretien des plants 

Grappes de village Goz 

Banat,Bortha et  Goungour 

ADC    Etat, 

SECADEV, 

AERCEF, 

ATURAD 

11/2014 10 jrs  

6. Elaboration d’une 

convention  locale au 

niveau des zones mis en 

défens 
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Domaine Economie 

Titre du projet Localisation et couverture 

géographique 

Promoteur Coût (Fcfa) Disponibilité 

financière 

(Fcfa) 

Financement 

attendu des 

partenaires 

(Fcfa) 

Le (s) 

partenaires 

actuels et 

potentiels 

Début 

probable 

Durée Personne 

responsable 

1. Aménagement de 

3 pistes rurales 

Kiskita-Gabiné(5km) 

Goungour-Adré (38km) 

Kororak-Gabiné(3km) 

ADC    SECADEV, 

ATURAD, 

PAM 

02/2014 3 mois  

2. Construction de 3  

magasins de 

stockage 

Goz banat  

Tongorê 

birsaleh doungous 

ADC/grpts 15 000 000 1 500 000 13 500 000 FAO, 

SECADEV, 

ATURAD,PAM 

04/2014 1 mois  

3. Formation de 3 

comités de gestion 

des magasins 

Goz banat  

Tongorê 

birsaleh doungous 

ADC/grpts 360 000 60 000 300 000 SECADEV, 

ATURAD 

05/2014 15 jrs  

 

Domaine Santé & Assainissement 

Titre du projet Localisation et couverture 

géographique 

Promoteur Coût (Fcfa) Disponibilité 

financière 

(Fcfa) 

Financemen

t attendu 

des 

partenaires 

(Fcfa) 

Le (s) 

partenaires 

actuels et 

potentiels 

Début 

probable 

Durée Personne 

responsabl

e 

1. Formation et 

recyclage de 15 

matrones 

Goungour : Goungour, sissi, 

tcherkeria, tewein, andabarta,   

Goz banat: goz banat, 

tarchana, gabiné, silegnou, 

ablouk  

Borotha: Nakoulouta, 

hileketh, birkandji, sissi, 

birsaleh, birtewil, adjiné,   

COGES/ 

COSAN 

500 000 50 000 450 000 Etat, PU AMI 10/2014 3 jrs  
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2. Plaidoyer pour 

rendre opérationnel le 

CS de birkandji 

Birkandji : sissi, keteltek, 

birkandji, nakoulouta, 

ifféné,birké douasse 

ADC/Autori

tés  

100 000 100 000 - Etat 04/2014 20 jrs  

3. Organisation de 20 

séances de 

sensibilisation pour la 

création des mutuelles 

de santé  

 Mahamat : tarchana, 

absogo, goz banat, wandalou, 

barrata, 

Goungour : Goungour, sissi, 

tcherkeria, tewein, andabarta 

Borotha :borotha doungous, 

birsaleh, Borotha damiré, 

hillé mamoudi,  

Birkandi : Nakoulouta, sissi, 

keteltek, ifféné, birke 

douasse  

Mahamat : tarchana, 

absogo, goz banat, wandalou, 

barrata, 

ADC/COSA

N 

150 000 150 000 - population 09/2014 30 jrs  

 4. Organisation de 40 

séances de 

sensibilisation sur 

l’importance de la 

CPN 

ADC/ 

COSAN 

150 000 150 000  population 09/2014 30 jrs  

5. Réfection d’une 

latrines existantes au 

niveau des CS 

Mahamat : Tarchana, 

absogo, goz banat, wandalou, 

barrata, 

ADC/ 

COSAN 

200 000 50 000 150 000 Etat, UNICEF, 

ONG 

04/2014 

 

15 jrs  

6. Mise en place et 

dotation de 2 comités 

d’assainissement en 

matériels 

d’assainissement 

(brouette, gangs, 

cresyl, pelles, pioches 

etc) 

Birkandi : Nakoulouta, sissi, 

keteltek, ifféné, birke 

douasse 

Mahamat : tarchana, 

absogo, goz banat, wandalou, 

barrata 

ADC/ 

COGES 

400 000 100 000 300 000 Etat, UNICEF, 

ONG 

09/2014 15 jrs  
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Domaine  Education et Alphabétisation 

Titre du projet Localisation et couverture 

géographique 

Promoteur Coût 

(Fcfa) 

Disponibilité 

financière 

(Fcfa) 

Financemen

t attendu 

des 

partenaires 

(Fcfa) 

Le (s) 

partenaires 

actuels et 

potentiels 

Début 

probable 

Durée Personne 

responsa

ble 

1. Redynamisation de 

9 APE 

Goungour, ablouk,  

tcherkeria,kolongué 

Borotha : Borotha, 

hileketh, katarfa,  

Goz banat : tarchana, 

mahamata, yakata,   

ADC 450 000 150 000 300 000 Inspection de 

l’enseignemen

t 

10/2014 14 jrs  

2. Organiser 6 séances 

de Plaidoyer pour 

l’affectation des 

enseignants 

Goungour : 

Borotha : 

Goz banat  
 

APE 150 000 150 000 -  Inspection de 

l’enseignemen

t 

09/2014 10 jrs  

3. Construction de  2 

écoles en matériels 

durables 

Goz banat : Tarchana 

Borotha : katarfa 

ADC    Etat, UNICEF    

4. Equipement de 2 

écoles en mobiliers et 

matériels didactiques 

ADC        

5. Création d’un 

centre 

d’alphabétisation 

fonctionnelle 

Ablouk : ablouk orê, 

ablouk kabir, ablouk 

sakher 

ADC 3 000 000  300 000  2 700 000 UNICEF,PAM

, Etat 

Juin 2016  2 ans  
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4.6 Domaine Jeunesse, culture et sport 

Titre du projet Localisation et couverture 

géographique 

Prom

oteur 

Coût (Fcfa) Disponibilit

é financière 

(Fcfa) 

Financemen

t attendu 

des 

partenaires 

(Fcfa) 

Le (s) 

partenaires 

actuels et 

potentiels 

Début 

probable 

Durée Personne 

responsable 

1. Création de 2 

espaces de sport 

 Tarchana: Goz banat, 

absogo, kiskita,    

Goungour: Sissi andadja, 

bakou,  

APE 4 000 000 400 000 3 600 000 UNICEF, 

Etat, ONG 

09/2014 14 rs  

2. Equipement de 3 

écoles en matériels 

de sport, culture et 

loisir 

  Ablouk :  ablouk orê, 

ablouk kabir, 

Goungour :goungour,  

kolongué 

Borotha : Borotha centre, 

borotha damiré, borotha 

doungous,    

APE/

ADC 

6 000 000 600 000 5 400 000 UNICEF, 

Etat, ONG 

10/2014 10 rs  

3. Organisation de 3 

tournois inter 

établissement et 

des tournois inter 

classe 

Goz banat :  Ablouk, yakata, 

barata 

Goungour : goungour,  

kolongué 

Borotha : Borotha,  hileketh 

APE/

ADC 

1 500 000 150 000 1 350 000 UNICEF, 

Etat, ONG 

11/2014 20 jrs  
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Domaine  Affaires sociales et Genre 

Titre du projet Localisation et couverture 

géographique 

Promoteur Coût 

(Fcfa) 

Disponibilité 

financière 

(Fcfa) 

Financement 

attendu des 

partenaires 

(Fcfa) 

Le (s) 

partenaires 

actuels et 

potentiels 

Début 

probable 

Durée Personne 

responsable 

6. Organisation de 60 

séances de 

sensibilisation des 

parents à 

l’enregistrement des 

enfants à l’état civil   

 Borotha : birkandji, 

koulê, béréta, changaya, 

dressia, koulé,   

Goungour :kormododo, 

sissi andadja, tonongone, 

bakaki, kourti,   

Goz banat : djati, 

silegnou, ablouk, dedeta,   

ADC 300 000 300 000 - UNICEF, 

autorités 

04/2014 45 Jrs  

7.  Identification et 

formation de 60 pairs 

éducateurs et 18 

cadres religieux sur le 

VIH et les IST 

Goz banat : mahamatta, 

yakata, barrata, wandalou, 

cheikhta, tarchana, goz 

banat, ablouk, gabiné 

Goungour : goungour, 

kado, tcherkeria, sibite, 

sissi andadja, kormododo, 

katarfa,  

Borotha ; keteltek, 

hileketh, démé konga, 

koulê, hilé adjiné, hillé 

goumier, dressia, 

birkandji, borotha 

ADC/COS

AN 

300 000  300 000 UNICEF, 

AMASOT, 

ONG 

10/2014 45 Jrs  
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8.    Organisation de 60 

séances de 

sensibilisation sur les 

risques des IST et 

SIDA 

Goz banat : mahamatta, 

yakata, barrata, wandalou, 

cheikhta, tarchana, goz 

banat, ablouk, gabiné 

Goungour : goungour, 

kado, tcherkeria, sibite, 

sissi andadja, kormododo, 

katarfa,  

Borotha ; keteltek, 

hileketh, démé konga, 

koulê, hilé adjiné, hillé 

goumier, dressia, 

birkandji, borotha 

ADC/COS

AN 

300 000 50 000 250 000 Etat, 

UNICEF, 

AMASOT, 

FOSAP 

04/2014 45 jrs  

9.  Identification des 

personnes âgées et 

assistance 

communautaire à 120 

ciblées 

Goz banat, Goungour et 

Borotha 
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 Conclusion 

Loin d’être une étude exhaustive de la situation du canton Kado, ce PDL se veut un outil de 

travail, d’orientation, de canalisation des actions, d’aide de prise de décision et surtout, sert 

d’un document de référence pour toute action de développement dans le canton. Le caractère 

participatif témoigne à suffisance l’adhésion complète des populations. La présence des 

services étatiques et des intervenants dans la zone pendant les différentes AG nous rassure de 

la qualité dudit document mais également un début de diffusion de ce PDL.  

 

L’élaboration de ce PDL n’est qu’un début d’un processus de planification locale. La 

concrétisation des actions planifiées sera le fruit du travail laborieux entamé par la population 

elle-même et pour elle même. Il a tenu compte des plans nationaux tels le PND, la SNPS, des 

plans sectoriels etc. Il  s’inscrit dans une large dimension du développement du monde rural. 

 

Aux termes du diagnostic participatif, les constats suivant ont été fait : 

-  la disparité des interventions dans le canton beaucoup plus orienté aux actions 

d’urgence ; les réalisations en termes d’infrastructures se sont concentrées dans la 

partie sud du canton ayant regorgé des retournés, des relocalisés, 

- La dégradation de l’écosystème avec pour corollaires la perturbation des  conditions  

pédoclimatiques notamment la détérioration de la fertilité des sols, l’insuffisance ou 

mauvaise répartition de pluie … ;  

-  Une faible disponibilité alimentaire caractérisée par la non maîtrise de la gestion de 

l’eau pourtant fondamentale pour le développement de l’agriculture et de l’élevage,  

- Une insuffisance d’investissements adéquats marqués par un faible accès aux 

structures de soins et services de base (soins, hydrauliques, micro crédits etc.), 

- Un faible niveau de renforcement de capacités des populations en termes d’adoption 

de nouvelle techniques de production et d’assurer la pérennité des actions entreprises 

par les interventions des partenaires…….. 

 

Par ailleurs,  il a été aussi révélé pendant le diagnostic que les contraintes et difficultés sont 

légions. Elles constituent un véritable écueil pour l’envol socioéconomique du canton. Mais 

les atouts, les forces sont également très nombreux. Ils nécessitent une conjugaison des efforts 

particuliers de  la population du canton appuyé par l’Etat et les partenaires  pour un 

développement durable. A cet effet, l’élaboration du PDL, première du genre dans le canton,  

vient à point nommé de la politique du gouvernement tchadien qui est de responsabiliser la 

base pour un développement durable.    

Pour bien mener sa mission qui est mobiliser les ressources, recherche de financement, 

plaidoyer, vulgariser le PDL, la réalisation de toutes les actions définies dans ce PDL, la voie 

de la population de Kado qui est l’ADC a besoin d’un accompagnement de proximité des 

pouvoirs publics, décideurs politiques, partenaires ONG nationales et internationales au 

développement . Les actions d’accompagnement sollicité sont entre autre ;  

 

1. Assurer la sécurité des biens et des personnes dans le canton ; 

2. L’encadrement continu du CCD, de l’ADC et des sous comités créés pour l’exécution des 

activités sur des thèmes tels que la planification stratégique, le lobbying,  la 

programmation des activités, le suivi ainsi des thèmes pertinents mieux les outiller ; 
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Annexes 1 : Copie de la lettre de demande d'appui transmise, 
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Annexes 2 : Calendrier du processus de concertation, dates, contenu,  

Date  Lieu Nature de l’Assemblée générale Nombre des participants 

Hommes Femmes Total 

25/02/2013 Goz banat, 

Goungour, 

Bortha 

Campagne de sensibilisation et 

d'information au niveau des villages et 

grappes de villages 

      

03/03/2013 Borotha Atelier de lancement du processus 118 75 193 

05/03/2013 Goungour Mise en place des structures 

d’accompagnement  du PDL 

103 68 171 

15/03/2013 Goz-banate Préparation du Diagnostique participatif 99 44 143 

23/04/2013 Goungour Préparation du Diagnostique participatif 120 86 183 

09/05/2013 Goz-Banate Mise en place des structures 

d’accompagnement  du PDL 

211 49 260 

22/05/2013 Goz-banate Préparatif du Diagnostic participatif 177 712 889 

01/06/2013 Borotha Diagnostique participatif  87 40 127 

01/06/2013 Mabrone Formation des animateurs  locaux et des 

membres de l’ADC sur la planification 

(démarche et outils) 

29 1 30 

18/06/2013 Goungour Synthèse des collectes des données       

23/04/2013 Goungour Préparation du Diagnostique participatif 120 86 183 

04/05/2013 Adré Formation des animateurs 14 4 18 

09/05/2013 Goz-Banate Mise en place des structures 

d’accompagnement  du PDL 

211 49 260 

22/05/2013 Goz-banate Préparatif du Diagnostic participatif 177 712 889 

01/06/2013 Borotha Diagnostique participatif Cantonal 87 40 127 

18/06/2013 Goungour Synthèse des collectes des données       

30/10/2013 Adré atelier bilan des activités de l'OCL 47 27 74 

16/11/2013 Goungour Priorisation des projets  et validation du 

PDL 

127 88 215 

17/11/2013 Validation suite 36 45 81 

 
Adré 

Formation des CCD/ADC aux 

techniques de validation 
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 Annexes 3 :   

 

PROCES VERBAL DE L’ASSEMBLEE CONSTITUTIVE DE 

L’ASSOCIATION DE DEVELOPPEMENT DU CANTON KADO 

 

L’an deux mille treize et le cinq février, s’est tenu une Assemblée Générale à 

Goungour sous les manguiers à côté du ouadi Goungour. Cette Assemblée 

Générale a pour objet : 

1/  la constitution de l’Association de Développement du canton Kado, 

animateurs locaux et du comité de Rédaction du Plan de Développement Local. 

2/ L’adoption des statuts et Règlements Intérieurs 

Au cours des deux jours des travaux, les participants ont mis en place toutes 

ces structures suivant les critères prédéfinis par l’Organisme Correspondant 

Local ATURAD et les documents administratifs à savoir les règlements 

Intérieurs et les statuts de l’Association de Développement du Canton Kado en 

abrégée ADCK.  

La liste du bureau, les animateurs locaux et les membres du comité de 

rédaction du PDL sont jointes en annexe à ce présent procès verbal. 

 

Fait à Goungour,  le  05/02/2013 
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Annexes 4 : Liste des membres du Comité de Développement Cantonal,  

 

No Noms et Prénoms Poste Village 

 

Membre 

CCD 

Adresse 

01 Zacharia Ahmat mahamat Président 

 

Birsalé oui 0024992573817
2 

02 Aboubakar Mahamat Ali Vice- 

Président 

 

Goz banate  00235 
62699445 

03 Abdoulaye Idriss Adam S. G 

 

Kado oui  

04 Zacharia Adam Ousman S.G.A 

 

Birsalé   

05 Khadidja Ibrahim Abdoulaye 

 

Trésorière 

Générale 

Goungour oui  

06 Youssouf Mahamat Daoud Trésorier 

General Adj 

 

Tongoré  00921633969 

07 Rakiyé Abdoulaye Yacoub C.C 

 

Tabari oui  

08 Ismaiel Adam Mahamat C.C.A 

 

Goungour   

09 Ahmat Mahamoud Mahamat  1 er Conseiller 

 

Kodoré  00249 
929539078 

10 Hawaye  Adam Moussa 2 eme 

Conseillère  

 

Damiré   

11 Amouna Arbab Abdoulaye 3 eme 

Conseillère 

 

Adré  68 21 62 48 

12 Isaack Ismaiel Bichara Chargé de 

Matériel 

 

Goré oui  

13 Achta Arbab Chargé de 

Matériel 

adjoint 

 

Goz Banat   
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Annexes 5 : Liste des Animateurs Locaux 

No Zones Noms et Prénoms Village 

 

Adresse 

01 Borota 

 

Annour Abdoulaye Abakar 

 

Borotha 00249128271040 

02 

 

Amina Ali Siddick Borotha  

03 

 

Mahamat Abdoulaye Ousmane Damiré  

04 Goungour 

 

Hadjer Nimir Adam 

 

Bakou 

zaghawa 

 

05 Raouda Arbab Issack 

 

Sissi 00249994656550 

06 Ousman Mahamat Abdallah 

 

Goungour 00249997988242 

07 Goz Banate Adam Ibrahim Mahamat 

 

Gabiné 00249965739577 

08 Abdallah Souleymane Zakaria 

 

Absogo  

09 

 

Abakar Abdallah Djouma Djati  
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Annexe 6 :   

 

 

PROCES VERBAL DE L’ASSEMBLEE GENERALE D’ADOPTION DU 

PLAN DE DEVELOPPEMENT LOCAL DE KADO 

 

L’an deux mille quatorze du quinze au seize novembre s’est tenue à 

Goungour sous les manguiers du ouadi Goungour les membres de l’Association 

de Développement Cantonal de Kado, les représentants des commissions 

thématiques, les animateurs locaux, les membres du comité de rédaction du 

PDL, les membres de l’équipe de l’Organisme Correspondant Local(OCL) pour 

l’adoption du PDL. 

A l’issue des travaux, les participants ont adopté à l’unanimité le  PDL car  il 

est conforme aux travaux réalisés  pendant tout le processus d’actualisation de 

ce PDL. 

 

En foi de quoi, ce procès verbal a été établi pour faire valoir ce que de droit ; 

 

Fait à Goungour le 16 Novembre 2013 

 

L’Assemblée Générale 

 

 

 

 

 

 

 


